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Une troupe de théâtre
français à Constantînopie
A une époque où l'on envisage

volontiers toutes choses sous

l'angle économique, où chaque
pays fait passer au premier rang
de ses préoccupations le problème
fies échanges avec l'étranger, il est
lia devoir de toutes les nations de
ae négliger aucune de leurs res-

sources, d'utiliser au maximum
tout ce qui est susceptible (Tac-
•croître la richesse nationale.
Pour la France plus que pour

ont autre pays, les produits d'ex-
}ortalion ne sont pas uniquement
l'ordre matériel. Ils sont aussi
•l'ordre moral et d'ordre inteilec-
loi L'esprit français, la civilisa-
on française, 3a science française
'eprésentent, à ce' titre, un eapi-
A non moins précieux que les
binerais de Lorraine ou que les
fins de Champagne. Le fret le
dus fructueux n'est pas néces-
Virement le plus lourd et le plus
mpressionoant à l'oeil. Même en

iovisageant les choses d'un point
le vue positif, l'expansion du livre

français.- н l'étranger n'apparaît
• s aujourd'hui comme moins in-

lispensablô que la diffusion, de
par le monde, des articles de l'in-
fmstrïe ou de la mode parisienne,
"p autant plus que,dès qu'il s agit du
îrayouneme. t < telleotuel, les pos-
'ibilites de concurrence sont s n-

ynliè^cmeut plus limitées que dans
'te domaine purement économique.
; Or, parmi les richesses lhtorai-
:• s de la .France contemporaine,
fœuvre théâtrale est certainement
ài premier plan. On rencontre-
-aa 'difficilement l'équivalente en

Europe, on aurait grand peine à
m trouver une aussi abondante,
Aussi variée, aussi française et en
même temps aussi humaine, qui
reflète mieux les qualités de la
race, tout en satisfaisant aux goûts
généraux que, dans l'univers eu-

•fier, les spectateurs apportent en

face de la scène. La meilleure
preuve n'en est-elle pas dans le
-grand nombre de traductions qui
font connaître aux pjblios exoti-
.cïues les productions du théâtre
français? Et n'est-elle pas aussi
dans le succès que rencontrent,
dans les grandes villes du globe,les
fcroùpes théâtrales qui viennent y
Taire connaître le répertoire des
ihéâtres pa risiens ?
S'il est deux villes qui, de ce

chef, sont bien faites pour se com-

prendre;, c'est Faris et Comtanti-

copie. Où les artistes français
Irouveraient-i! va public plus apte
a les comprendre et à les goûter
■îque dans cette capitule de l'Orient
où, depuis si longtemps, la langue
française est comme chez elle, où,
fparmi tous les éléments de la po-
puîation, .l'enseignement du fran-

, -iv tient une si large pari ?
Il c 'est donc pas étonnant que,

:
selon une très vieille tradition —

vue la guerre interrompit malen-
I contreusemenfc, mais qui fut re-
1 prise dès l'année dernière — de
troupes ih âtrai s françaises vien-

с plusieurs fois par an, faire
entendre au public de Péra les
meilleures .piècesdu répeitoire. Il
ffimt cvmer fier, à ce propos, les

- eus qui nous procurent un
ni agréable et si profitable plaisir,
Д en particulier, celle du Nouveau
"vhé'âtre qui, après les tournées

,

• !m et D.ane Max, nous

j. : • aujourd'hui une série de re-
'

évontations de la troupe Ray-
md-Lyon.
Sans flatterie aucune, cette
оope est l'une des meilleures
э nous ayions entendues à

msiantinople. Nos lecteurs trou-
•

ni. à î-:. rubrique théâtrale
te appréciations plus détaillées!
r les œuvres jouées ces jours]

derniers et sur leur interprétation.
Nous voulons simplement signaler
ici Гц dté parfaite et la valeur de
tout premier ordre de cet ensem-
ble. Jamais meilleure occasion ne

fut offerte aux Constantinopoli-
tains d'apprécier, dans des œuvres

très variées et d'un intelligent
éclectisme, le jeu, toujours sobre
et toujours juste de ton, d'artistes
formés à la meilleure école, ayant
la passion de leur art, et aux-

quels leur chef donne l'exemple
de la maîtrise et de l'autorité. Des
représentations comme celles qui
nous sont offertes depuis quelques
jours constituent, pour le nom-

breux public de langue française
de notre ville, la plus précieuse
et la plus profitable des aubaine .

Quant aux Français de Oons-
tanfcinoplô, nous dirions que c'est
pour eux un devoir élémentaire
d'aller applaudir ieirs cornpa-
triotes, si je mot devoir n'impîi-
quait d'ordinaire une idée d'effort
et d'austérité qu'il n'a pas du
tout en l'occurrence. Peut-on ap-
peler vraiment un devoir l'acte
qui consiste à aller passer, le

plus souvent possib'e, une soirée
délicieuse, en compagnie d'un pu-
blic qui apprécie pleinement le
régal qu'on lui sert, et dans la

contemplation d'un spectacle où
revivent toutes les finesses, fojtos
les grâces, tout le charme de l'es-
prit national ?
Avant que la troupe Raymond-

Lyon eût montré comment elle
comprenait son rôle, avec quelle
conscience ot avec quel talent elle
interprétait le théâtre français
d'aujourd'hui, on pouvait hésiter
à faire le voyage de la rue De-
vaux. Aujourd'hui, l'abstention ne

s'expliquerait plus. Des artistes
omme ceux-là ont droit à des

encouragements directs. C'est
faire acte de bon goût et de jus-
tice que d'aller les applaudir.

EL Thomas.

EN "SERBIE
Le nouveau, cabinet

Belgrade, 2. T.H.R.— Le prince ré-

gent de Serbie a signé le décret nom-

mant le nouveau cabinet qui est ainsi

constitué :

M. Pachitch, président du conseil et

ministre des affaires étrangères; Tryfko-
vitoï, justice et ministère pour la Gonsti-

tuante; Drachkovito, intérieur; Kôsta-

toyanovito,finances; Yozza Yonvanoviteh,
communications, Pribtonovito, instruction

publique; Yovan Yankovitch agriculture;
Krizman mines et forêts; général Branko

Youvanovitch guerre; Slavko Myletitch
Postes et Télégraphes; Kokovetz politi-
que sociale; Nikoda Arzouinovitch, ré-

forme agraire; Milyou Yovanovitch com-

merce et industrie.

EN POLOGNE
La crise ministérielle

Paris, 2. T.H.R.— Selon une informa-

tion du Temps , la démission de M. Das-

zinsky est confirmée. Le président du con-
seil polonais, M. Witos, parait également
décidé à démissionner. Ii est probable

que les ministres démissionnaires seront

remplacés, en attendant la rentrée de la

diète polonaise qui est fixée pour le 18

janvier, par des fonctionnaires, sans at-

taches politiques.

Le général Peilé
quitte la Tchéco -Slovaquia

Prague, 2 T.H.R.— La presse tchéco-
slovaque,san-s distinction d'opinions, con-
sacre des articles chaleureux au général
Pellé dont le départ est considéré par
toute la nation tchéco-slovaque comme

un sacrifice douloureux fait à la France.
Le président Mazaryk adresse au géné-

rai Pellé une lettre le remerciant, ainsi
que la France, au nom de l'armée et du

pays, pour les services rendus à. la Tché-
oo-Slovaquie.

LES MATINALES
Pour ceux qui ne le savent pas encore

il me plait de répéter, ici, que le Nou-

veau Théâtre abrile en ce moment une

excellente troupe de comédie française.
Sans qu'il me faille empiéter sur les

attributions du chroniqueur dramatique
qui expose à la rubrique des spectacles
les raisons de la satisfaction générale,
je peux bien commenter en quelques
lignes le succès de la tournée Raymond-
Lyon. Car celle-ci s'est imposée à Vadmi-
ration du public en quelques représen-
talions, par le seul mérite des artistes

qui la composent, sans se prévaloir du

prestige d'aucune vedette retentissante.
Et cela prouve une fois de plus qu'il
n'est pas indispensable d'avoir un nom

célèbre pour faire apprécier son talent.
Je sais bien que le théâtre est fait d'il
lusion et que la foule se laisse prendre
souvent au mirage des « grandes célè-
brités ». Cela réserve parfois de pénibles
déceptions mais cela ne guérit pas une

certaine catégorie de spectacteurs de
leur snobisme, ni de leuv manie de ré-
server leurs acclamations aux comédiens
de réputation mondiale, celle-ci fut-elle
plus ou moins surfaite.
Le succès grandissant tous les jours

de la tournée Raymond-Lyon à Péra est

en train de corriger cette fâcheuse pré-
vention contre des artistes qui ont le tort

aux yeux de certaines yens d'avoir plus
de mérite personnel que de renommée
encombrante. Et à ce titre ces représen-
lations d'art français au Nouveau-
Théâtre sont une véritable révélation.
Chacune d'elles fait valoir un ensemble

dramatique ou comique qui mérite tous
les suffrages. C'est de l'excellent théâtre
servant la propagande de l'esprit et du

génie français par les soins d'interprètes
consciencieux et vaillants, personnels et

sympathiques, auxquels il faudrait faire
fête tous les soirs, de tous les coins de
la ville.

VÏDI

L'IiilLIO GREC
Paris, 2 janv.A.T.I.— On ne peut dire,

écrit le Petit Parisien, que la question
grecque soit résolue. Elle se trouve en ce

moment dans une situation latente. Les

conversations entre Alliés fixeront défini-
tivement l'attitude qu'il conviendra d'à-

dopter envers le gouvernement d'Athènes.
*

A *

Rome, 2 janv. A.T.I. — L'Agence Ste-
fani apprend d'Athènes que le ministère
de la guerre vient d'édicter une série do

mesures destinées à réorganiser l'armée.

Les dépenses que cette réorganisation
exigera seraient déjà assurées par le bud-

get grec.
*

A *

Rome, 2 janv. A.T.I.— Le Messaggero
dit que, pour le moment, le roi de Grèce
est tout à fait isolé des Alliés. Les mis-
riions de l'Entente à Athènes se tiennent
absolument à l'écart de toutes les affaires
de la cour.

Les difficultés financières du gouverne-
ment augmentent. Plusieurs sociétés sub-

ventionnées par l'Etat sont à la veille
d'être privées de leurs subsides.

La mission militaire,

hellénique à Constantînopie
On mande d'Athènes à l 'Orient News

que le Premier hellène a démenti offi-

ciellement la rumeur concernant le rappel
prochain de la mission militaire hellénique
à Constantinopie et publie un télégramme
déclarant que la plupart des officiers

venizelistes qui se retirèrent du front de

Brousse à Constantinopie après les élec-
tions grecques ont consenti à rentrer à

Brousse sur la recommandation du com-

mandant en chef des forces helléniques
de ce front.

En Allemagne
Berlin, 2. T.H.R. — Le gouvernement

allemand vient de publier la note du gé-
néral Nollet sur le désarmement des Ein-

wohnerwehr.
Commentant cette publication, les

journaux de gauche se rallient au point
de vue des alliés et rejettent la respon-
Habilité de tout nouveau conflit sur le

gouvernement allemand. Le député Le-

debour aurait demandé au président du

Rejohstag de convoquer le parlement.

En Russie-Rouge
Les Etats-Unis elles Soviets

Un radio lancé de Moscou en date du

31 décembre exprime le mécontentement

des Soviets au sujet de l'expulsion de

leur représentant des Etats-Unis de l'Aîné-

rique. Le radio ajoute que ce fait est

d'autant plus inattendu que le gouverne-
ment des Etats-Unis est sur le point de

reprendre les relations économiques avec

les Soviets.

Les négociations
anglo-bolchevistes

Radio boicheviste du 31 décembre.

Tchitchérine commisssaire du peuple des

affaires étrangères, a fait parvenir à lord

Curzon une note contenant la .réponse du

gouvernement des Soviets au projet de

la reprise des relations commerciales, ar-

rêté par le Foreign Office. Dans cette

note Tchitchérine fait observer que lé

projet en question n'est pas conforme

aux principes précédemment adoptés par

les parties contractantes au sujet de lu

reprise des relations commerciales. Il in-

siste sur l'abolition des clauses relatives

aux dettes des gouvernements antérieurs

russes que comporte le projet.- Tchitché-

rine termine par la proposition de con-

voquer une conférence anglo-bolcheviste
qui discutera les questions politiques en

litige.
Le Japon et les Soviets

Radio de Moscou du 31. — Plusieurs

membres de la mission diplomatique de

l'Extrême-Orient ont été arrêtés à Nikolsk

par 1er autorités japonaises. Un ministre

de ce gouvernement, en route de Yla-

divostokà Tchita, a été également mis

en état d'arrestation par les Japonais.
D'après ce même radio les autorités ja-

ponaises ont opéré de nombreuses arres-

tations parmi les socialistes de Tokio. Le

gouvernement aurait déclaré à ce sujet

qu'il n'aurait pas admis l'existence d'or-

ganisations socialistes au Japon.
*
* #

D'après les affirmations d'une personne

qui vient de quitter la Russie des Soviets

et qui connaît de près la situation de

l'industrie soviétique, les projets d'un

accord économique entre les bolcheviks

et les capitalistes anglais sont considérés

par les adeptes de Boukharine et de

Ckliapnikoff -comme un refus de pour-
suivre la lutte contre le capitalisme inter-

national. De ce chef des conflits ont sur-

gis entre les Soviets et les ouvriers.

La presse bolcheviste ne dissimule pas

le fait que les ouvriers de nombreuses

entreprise métallurgiques à Ekaterinos-

law se sont mis en grève et que les auto-

rités rouges ont fait appel aux troupes.
Les bolcheviks attachent à ce mouve-

ment bien plus d'importance qu'anx
auties grèves qui se succèdent dans d'au-

très régions industrielles. Cela s'explique
aussi bien par l'importance de la région
de Ekaterinoslaw que par la proximité
des bandes de Makhno qui peuvent sou-

tenir le mouvement,

La nationalisation de l'industrie et des

biens abandonnés en Crimée par l'armée

du général Wrangel a donné naissance à

des abus inouïs de la part des com-

missaires. Ces informations sont con-

firmées par le fait que le tribunal révo-

lutionnaire de Simferopol à condamné à

la peine capitale 14 commissaires char-

géa d'effectuer la nationalisation.—T.H.R.

EN GEORGIE

chevzstes ont attaqué le village de

Karpili.
La même activité se manifeste;

le long de la frontière azrierme. De]
pjus, dans la région de. Skatalsk
iéj bolcheviks ont occupé la zom

neutre. .T.H.R,

Les bolcheviks à Tiflis

Par ordre des autorités géorgien-
nés une perquisition a été opérée
dans le local du parti communiste
du deuxième secteur de Tiflis au

moment où le comité tenait sa

séance. Au cours de cette séance,
les communistes avaient arrêté le
plan d'un soulèvement dans le vil-
iage. d7 communistes ont été arrê-
tés dont 4 Géorgiens et le reste des
agents envoyés de Moscou.

Une note du gouvernement
géorgien aux Soviets

Le gouvernement géorgien a

adressé à Tchitchérine une note
au sujet des préparatifs militaires
entrepris par les bolcheviks le long
de la frontière géorgienne. Dans
le rayon du pont de Potinsk des
retranchements sont construits et
des forces importantes s'y trouvent
concentrées. De patrouilles de со-

saques bolchevistes ont pénétré
dans l'arrondissement de Bartch-
linsk. D'autres détachements bol-

EN FRANCE

Une interview du
ministre des finances

Paris, 2. T. IL R. — Interviewé
par l 'Echo de Paris M. François
Marsal déclara qufiS faut se garder
également d'optimisme exagéré,
comme de pessimisme iriTondé.

Quoique la balance commerciale
comporte encore un lourd déficit,
ce dernier est néanmoins passé de
27 milliards â 21 milliards. Le gou
vernement est absolument décidé à
apporter au parlement les écono
mies définitives. Un travail très
vaste est entrepris pour compres-
ser les budgets des divers dépar-
tements.
Le ministre souligna l'admirable

effort du pays au point de vue fis-
cal et dos emprunts. Il déclara en-

suite que l'Allemagne doit être
contrainte à payer sa dette.
Sur ce point de vue, la France

s'entendra avec ses alliés lesquels
savent bien que la France a droit
à réparation complète pour tout ce
qu'elle perdit.

Le maréchal Pilsùdski

Varsovie. 2. T. H. R. — Les
journaux polonais de toutes nuan-

ces continuent à commenter avec

la plus vive satisfaction le voyage
à Paris du chef de l'Etat, qu'ils
considèrent comme un acte politi-
que de la plus haute importance et
comme un gage de la conclusion
d'accords économiques et militai-
res entre les deux pays. Selon tou-
te probabilité, le maréchal sera ac-

compagnéde prince Sapieha et du
ministre des finances polonais.
Les réceptions

du 1er Janvier
Paris, 2. T. H. R. — Le premier

janvier fut célébré hier avec autant
d'éclat qu'avant la guerre ; les ré-
ceptions à l'Elysée furent brillantes.
M. Millerand, président de la

République, reçut le corps diplo-
matique, et, répondant aux vœux

exprimés par M. Bonin Longare.
ambassadeur d'Italie et doyen du
corps diplomatique, déclara que les
conditions essentielles à la consoli-
dation définitive de la paix sont
une loyale acceptation et une ap-
plication complète des traités de
paix.
M. Millerand reçpt, à l'occasion

du nouvel an, de nombreux télé-
grammes des souverains, des chefs
d'Etat et des colonies françaises à

l'étranger.
Les réceptions officielles furent

également reprises par les ambas-
sadeurs d$ France à l'étranger. A
Rome, M. Barrère, dans son dis-
cours, montra la France attachée
à la paix et soucieuse de prévenir
tous les conflits fit d'user dô tous
les moyens pour conjurer le retour

effroyable d'une pareille catastro
phe mondiale. Parlant ensuite dît
traité deRappalo, M. Barrère se

déclara heureux que la sécurité de
la frontière italienne soit garantie
par le traité. C'est, dit-il, un suc-

çès pour la diplomatie française
qui émpioya tous ses efforts à la
réalisation de ce traité.

A Madrid, le chargé d'affaires af-
firrna que la France et l'Espagne
trouveraient un terrain de complet
accord sur les questions économi-

ques si nécessaires pour les deux

pays. Il exprima l'espoir que les
œuvres d'enseignement françaises,
en Espagne, se développeront et
contribueront à resserrer les liens
intellectuels entre les deux pays, et
uniront les deux sœurs latines.

Un ministre plénipotentiaire
anglais à Paris

Paris, 2 T. И. R .—Suivant dé-
pêche transmise de Londres à l'A-
gence ITavas, le roi d'Angleterre,
dans le but de faciliter la tâche à
lord Hardinge, le nouvel ambassa-
deur à Paris et de le décharger des
travaux incombant au représen-
tant diplomatique des alliés pour
l'exécution des stipulations du traité
de Versailles, a nommé sir Milne
Ghectham ministre plénipotentiaire
à Paris.

Veoizelos et le roi

Nice, .2 Janv.
La nouvelle d'après laquelle M.

tfenizsios serait disposé à collabo-
rer avec le roi déchu sous condi-
tions est Inexacte. Le président
proteste avec indignation. Il déclare
que même si tous les Grecs admet-
talent cette collaboration lui ne

saurait l'admettre. (Bosphore)
Banque Nationale de Grèce

Athènes, 2 janvier
Sous la pression du gouverne-

ffement, M. Zaïmls. gouverneur de
la Banque Nationale de Grèce, a

démissionné.
(Bosphore)

Les réparations
Paris, 2 janvier

Parlant de la question des ré-
parafions,, le «Temps» dit que. les.
aillés de la France ne sauraient
ne pas se joindre à elle dans les,
réclamations qu'elle présente à ce

sujet au gouvernement de Berlin.
En effet, l'Allemagne continua

â constituer le danger le plus
grand pour la paix future du monde,
C'est pour empêcher une situation
beaucoup plus compliquée dârçsf
S'avenir que le gouvernement fran
çais insiste tellement en ce mo-

ment. (Bosphore)
Ер Grèce

Paris, 2 janvier
Les dépêches d'Athènes annon-

cent que le roi Constantin a pré-
sîdé un conseil des ministres, qui
s'est spécialement occupé des Гэр-
ports de la Grèce avec les Alliés. El
a été décidé de ne rien entrèpireh-
dre auprès des chancelleries de
l'Entente avant que l'on n'ait connu
l'effet que la note remise aux mi
nistres de France, d'Angleterre
et d'Italie a produit à Paris, à
Londres et à Rome.

(Bosphore)
La paix orientale

Rome, 2 janvier
La «Tribuna» dit que la question

d'Orient se complique parle fait

que l'entente entre Se gouverne
ment central de Constantinopie et
Moustafa Kemal se fait encore at
tendre. Les Alliés se trouvent dans
l'impossibilité d'envisager toute né-
gociatsom, tant qu'on ne se trouvera
pas devant une Turquie représentant
tous les Turcs.
La «Tribu H a » dit que l'Italie

souhaite le prompt rétablissement
de la Turquie, ce pays pouvant rè
présenter un facteur important
dans !'assiette de la paix orientale.

(Bosphore)
La flotte italienne

Rorfié, 2 janvier
Un décreL met hors de service

les vieilles unités de la flotte ita
lisnne.
Les chantiers navals italiens

construisent en ce moment des
unités légères.

(Bosphore)
La question de Fiume

Rome, 2 janvier
Le général Cavigiîa, dans un

ordre du jour, remercie chaleureu
semeht les troupes de mer et dq
terre pour l'empressement avec

lequel elles ont répondu à l'appel
de la patrie. (Bosphore)

Les affaires d'Irlande
Londres, 2 janvier

La police britannique a opéré à
Dublin une vingtaine d'arrestations
d'extrémistes. La ville a été calme
durant les fêtes, grâce aux mesures

d'ordre prises.
On a signalé un certain mouve-

ment â Cork.
(Bosphore)

En Pologne
Varsovie, 2 janvier.

La rupture des négociations avec

les bolchevistes compiiquenf grave-
ment Sa situation. Le ministère a

démissionné. (Bosphore)

La crise au trieliseniie
Rome, 2 janvier

Le « Corriere délia Sera » est

informé de Vienne que la situation

y est très difficile. Le cabinet est
dans l'impossibilité de se maintenir

principalement à cause de l'insuf-
fisance du ravitaillement.

l'Autriche lance à ce sujet un

appel aux alliés et à la Ligue des
nations. (Bosphore)

A propos du désarmement

Fridthjо/Nansen, l *eocplora•>
teur bien connu, et membre de
la délégation norvégienne à
l'assemblée de la Figue des
■щи-ions- écrit ; « Щп réponse, à
■votre tétégrimmie, luimiepi--md
dire que «4 l'Angleterre^ le J~g-
pon et, IfAfn.fèfigue peuvent
consentir à. réduire leurs, ar-
'moments nneals, ее. désarme--
ment serait sans doute un

grand bienfait pour le monde
entier et renforcerait. notre
foi en l'avenir et en le progrès
de l'humanité. (T.S.F.J

Armements japonais
F 'amiralSLato de la 1marine

japonaise a demandé au parle-
ment japonais

' '

d'affecter un
eréditpokir 1 Ik ' 'construction de
i drendnoughts, 4 cuirassés,

;22 - légers croiseurs et -~B7 des-

trogers etc. doni^la. eomstruc-
lion .doit être, achevée-jusqи 'en.
1927.

F'amiral JKato n'a pas. fait
mention de^ sous-marins ni

d'aéroplanes,-. L4». .Japo-
jiaise ti àéfuelïèmèht aëuëo es-

cadres aër€ëhrÀké,iF'e 'Japon en

viskge'niâihtènhnt la création
dans 2 ans de 15 nouvelles es-

eadrilles et de Si} sous-marins
du type «W15» jusqu'en 1297%

, :j j... , ,
•• (T.SJF.)

F гапс
Allocution de M. Millerand
&" là réception du Corps
diplomatique, le 1 janvier
Paris, 2. T. H. R. — Répondant anx

vœux du comte Bonin Longa-re, le pré-
sident de la. République souligne que la

condition essentielle-ù la consolidation dé-
finitive de la paix,, était la loyale aecep-

tation, l'applicatioa compléta deg mstru-

çnen.ts diplomatique^, .qui ont .constitué
un nouvel ordre de choses, qui- doivent
fixer pendant de iqpguas années ? la charte

politique et ёсопотщщ du, .monde.Si
chaque peuple a .la. légitime vplonté do

demeurer le maître des décisions qui tou-
chent ses intérêts vitaux-e| son -honneur,
1ш maux d'^me,; longue- guerre, te. dure
aux nations même qqt n'y ont pas . par-

ticipé ont donné un caractère de parlrèu-
lière gravité et dtergenea > aux . etfarts

tentés.en vue. --.tde fortifier l'esprit inter.
national. LaïgolùèaBiféqui fie tes, peuples
leur fait à tou» un m-téfêt, ; сокнве - un

devoir, de s'nnir jdar^- le but de ; prévenir
les conflits dorit souihant le monde entier

et la civilisation, même» t, , i , . .

Lia République française, pour faihais
attachée à l'idéal, à ! la paix et à la liberté

qu'elle se glorifie d'avoir contribué à for-
mer et dont elle poursuit le développe-
ment à l'extérieur comme à l'intérieur,
demeurera fidèle à ses traditïoris, en ne

négligeant,' dânsl'ànnée qui s'ouvre, au-
cuno occasion de travailler au succès de

cette noble entreprise. Aussi, l'œuvre
d'apaisemént, de reconstruction et de.

reconstitution est déjà commencée et les

résultats obtenus nous autorisent à envi-

sager l'avenir avec confiance.

Si la tâche de demain est considérable,
elle n'est pas-, supérieure à notre volonté
ni â notre raison' ; pour la mener à bien
il faut nous y donner tout entier, dans un

large esprit d'humanité et de solidarité
internationale.

Je souhaite ardemment que l'année qui
commence atteste le ^uççès de nos efforts
et, réalise nos communs espoirs en ou-

vrant pour les peupjes une ère de paix
féconde.

C'est dans cet esprit, termina M. Mil-
lerand, qu'au nom de la France et, de son

gouvernement, je vous offre pour vous,
pour les peuples, les gouvernements que
vous représentez avec tant d'autorité et

d'éclat, les vœux dh nouvel an.

w
■
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L'emprunt
Paris, 2. T.H.R.— M.François Marsal a

fait connaître à la Chambre lès résultats

de l'emprunt. Jusqu'à ce jour, le total des

souscriptions dépasse 27 milliards, les

seriptions nouvelles atteignant 14

milliards dont 9 en numéraire.

Angleterre
La situation financière

Londres, 2. T. H. R. — D'après les

journaux, les autorités financières et le

00 istre du commerce sont plutôt opti-
mistes sur la Situation actuelle et sont

d'avis qué le chômage actuel, bien que
très prononcé, ne sera pas de longue du-

rée.
>n prévoit qu'une ère de travail com-

meneei'à ed mai prochain. Dans la plupart
des magasins, la valeur des stocks a été

ré uite et les banques commencent à

avoir plus de libërté d'actioh.
La question des sans-travail préoc-

cupe vivement le gouvernement. On pro-

pose que les Trade-unions, les patrons et

? :r riors s'entendent pour réduire les heu-

res de travail et faciliter l'emploi de la !
1 i n-d'œuvre. Le gouvernement se pro-

pose d'introduire ce système dans • les

établissements industriels gouvernemen-
taux afin de donner l'exemple aux indus-

tries privées.
Mairiîigè

Londres, 2. T. H. R. — Le mariage
du vicdbfie die âiboar, fils puiné dfi comte
Siboui-, vieille famille française et Mlle

Violette Selfridge, fille du grand commer-

gant, Selfidge sera célébré prochaine-
nsédL

Vice-royauté des Indes
Londres, 2. Т. Н. R. — Lés journaux

annonçant que lord Reading a notifié être

prêt à accepter là vice-royauté des Indes,
succédant à lord Gftàlmeford,

En MésôJ>otaïnie
Londres, 2. T. H. R. Une déclaration

officieuse dit que la Situation en Mésopo-
tamiQ est presque tranquillisée et la ta-

ch ) d'y installer une administration sta-

Ыо incombe maintenant aux autorités
civiles.
Plus de 36,000 fusils ont été livrés aux

autorités anglaises.

États-Unis
Le général Nivelle

Paris, 2. T.H.R.-~ Le général Nivelle a

été reçu pàr le me ire de Saint-Louis qui
offrit un gjland dîner- où était présente la

chambre de commerce de cette ville.

Lynchage
Londres, 2. T.H.R.—D'après une dépê-

che de Àskegee Âlabama, Amérique, pen-
dant l'année 1920, quatre-vihgt-une per-
onnes ont été lynchées dans les Etats-
Unis contre 83 en i919 et 84.en 1918.

Italie
D'AnniMizio

Rome, 2. T.H.R.— Les journaux disent

que d'Anriunzio se rendrait en France.
On annoncé que les négociations entra

jes représentants de Fiume et le général
Caviglia ont abouti à un accord. Contrai-
rement aux bruits, d'Ânnunziô serait tou-

jours à Fiume.

Autriche
La crise politique

Vienne, 2.-, T.H.R.— Le chancelier
d'Autriche; Mayer, et les ministres du ra-

vitalllemerit et des finances, se sont pré-
sentes à la Légation de fVàwee où ils ont

eu une'longue confétehce avec lé mmîs-
m Lefèvré-Hrithlie.

Les ininistreè' afetriehiehs ont exposé Га

gravité croissante et-les périls immédiats
ie lu crise autrichienne. * ■

Allemagne
L'exportation en Roumanie
Berlin, 2. T.H.R.— Lè gouverrv

ailamand vient de déeider que l'exporta-
tien en Roumanie de produits de l'imites-

trie allemande ne sera autorisée à l'avenir

que contre paiement anticipé.
Le motif de cette mesure est l'appréhen-

sion du gouvernement de Berlin de Voir

Roumanie confisquer les marchandises
allemandes comme à со npte sur l'indem-
sité de guerre due par l'Allemagne à ce

pays conformément au traité de paix.

Bulgarie
La politique extérieure

Paris, 2. T.H.Rt— Le Temps publie un

compte-renàu dés déclarations de M. Di-

mitroff, répondant aux interpellations des
communistes, au Sobranié.
Au sujet des deux notes de Tehitchérine

au gouvernement de Sofia, M. Dimitroff
donna lecture de la réponse déjà connue.

Il ajouta que, selon son avis, ces tentati-
ves du goûvèmement soviétiste russe de

reprendre lés rélatidus commerciales avec

d'autres Etats né sont pas dictées unique-
ment par ife désir de diminuer la crise

économique, mais représentent plutôt des
manoeuvras ingénieuses de propagande
bolcheviste, et pour approvisionner la Rus-
îie en machines, outils et approvisionne-
ments. La Bulgarie obsèrvéra ûnè attitude

expectative à l'égtird dés Soviets, puisque
les grande n'ont pas encore repris lès ré-

lations diplomatiques et commèrciales
avec la Russie dos Soviets où la situation
ne s'est pas encore stabilisée.

La question des réparations
Paris, 2 janv. A.T.I.—Le sujet qui,

en ce jnament, préoccupe le pins la

presse française est la qaestiçn du dé-
sarmemeât de VAllemagne. Les débats

qui eurent lieu à ce sujet à la Chambre
ont produit une très grande impression
et les commentaires les plus divers sont

faits des déclarations ministérielles.
Le Petit Journal dit que la France a

fait preuve, jusqu'ici, d'une grande tolé-

rance envers l'Allemague. Si ce pays
avait été victorieux, il n'aurait pas un

seul instant hésité à recourir aux me-
sures militaires les plus étendues pour
consacrer le fruit de sa victoire. Or, la

France toujours libérale, a hésité sou-

vent devant ces mesures préférant une

solution pacifique de toutes les questions
qui ont surgi depuis la signature de Гаг-

rnistice. Aujourd'hui, cependant, la situa-

lion est telle qu'il n'est plus possible de

temporiser. L'armée allemande, suivant

communication officielle, est bien ré-

duile depuis le 1er courant, à 100.000

hommes, mais les démobilisés sont ré-

engagés dans les gardes civiques, dont le
nombre est loin de diminuer.
Dans divers centres allemands, une

véritable propagande est organisée. L'es-
prit de revanche fait son chemin. Les

f Allemands cherchent à saboter le traité.
C'est leur programme. L'altitude des dé-

légués allemands à la conférence des

experts de Bruxelles l'a assez prouvé.
D'après le Matin, la France est déci-

dée à ne plus tolérer des négociations
stériles. Les alliés, actuellement en con-

tact à ce sujet, prendront une attitude

énergique envers Berlin,
Les communications faites par le géné-

rat Nollet au gouvernement allemand

constituent la base même du programme
que les Allemands auraient dû suivre. Si
le désarmement n'est pas complété et les

gardes civiques ramenées aux propor-
tions désirées,la France prendra l'initia-
tive des mesures que le cas comportera.
L'Echo de Paris et /'Humanité se pro-

noncent pour une action énergique. Ils
n'attachent aucune fois aux promesses
allemandes, d'ailleurs restées sans résul-
tat jusqu'à ce jour.
Réparer et désarmer, dit le Figaro,

sont deux choses que les Allemands

cherchent à éluder le plus possible. Et

cependant, ce sont des obligations qui
constituent le fond même du traité de

paix. Sans les réparations qui lui sont

justement dues, la France se trouve

frustrée du produit de ses longs efforts.
La guerre laisserait la France dans une

situation difficile, tandis que lès Aile-

mands, dont le territoire a été épargné,
se relèverait bien vite. C'est inadmissible.
Londres, 2Janv. A.T.I.—Le gouverne-

ment britannique est en contact étroit

avec le cabinet de Paris, au sujet du

désarmement de l'Allemagne.

Le 1 dé fAn à Péra
Comme chaque fin d'année, de- , çon m plus eilioace et ы

lis l'armistice, celle de l'année i sée, au bien universel. A

nuit, par les sirènes des bateaux
mouillés dans le port.
L'animation très grande en ville

depuis l'après-midi se prolonges
jusqu'aumatin en des réunion mon-
daines où l'on enterra allègrement
l'année. Le 1 er janvier 1921 se leva

parmi les vœux joyeux de tous,
tout brillant de soleil et de pro-
messes, après quelques heures de

pluie diluvienne.

Au Haut-Commissariat de France
La réception à l'ambassade de

France a été, cette année, parti-
culièrement brillante. Aux côtés
du Haut-Commissaire, avaient pris
place M.M. l'amiral de Bon, com-
mandant en chef de l'escadre, du
Levant, le général Charpy? co|u-
mandant du C.O.G., le générai
Prioux, commandant de l'infante-
rie, les officiers d'état-major et le

personnel supérieur du Haut-Corn-
missariat. De très nombreux offi-
ciers s'étaient joints aux membres
de la colonie française, pour venir
saluer les représentants officiels de
la France à Constantinople.

Discours do M. Blanchong
M. H. Blanchong, premier député

de la nation, se fit l'interprète de ses

compatriotes auprès de M.Defrànca
et exprima, en même temps que
la satisfaction de la colonie de voir
le Haut-Commissaire à Gonstanti-
nople jjiomu à l'ambassade de
France à Madrid, ses regrets de le
voir quitter un poste où il avait
rendu tant de services, M. Pl. Blan-
chong adressa également des re-

merciements émus à Mme Defranee
dont l'œuvre charitable fut si bien-
faisante en notre ville. Puis il évo-

qua les leçons de la guerre, fit un
vibrant éloge des soldats de France
et de leurs chefs, puis, aux applau-
dissements nourris de l'assistance,
il continua en ces termes :

Au lendemain de l'armistice, notre

pays, secoué par les convu Isions de l'ef-

froyable lutte, n'avait pas pu encore re-

tablir l'ordre du temps de paix. Quel-

ques esprits chagrins, trop prompts à

conclure, nous voyaient irrémédiable-
ment plongés dans le désordre, et nos

ennemis voulaient profiter de cette cir-

constance pour se soustraire A leurs en-

gagements. Ils comptaient sans la mer-

veilleuse souplesse de l'âme française en

d'Orsay. I

La famine en Chine !
Rome, 2 janv. A. T.1.—Les journaux

italiens dépeignent la situation dans le

nord-ouest de la Chine comme très grave

par suite de manque de vivres. Les se-

cours n'arrivent pas à temps. La popu-
talion se trouve dépourvue du strict né-

cessaire.
Les décêb se compteraient journelle-

mentparmilliers. Les maladies se multi-

plient.
Un comité central international de

secours est constitué à Pékin. It reçoit
d'importantes donations. La colonie ita-

tienne participe largement à cette œuvre.

moins intéres-

,—
Au sein de^ la So-

1920 a él,é saluée vendredi, à mi- ciété des Nations, nous la voyons, repré-
sentée par des hommes d'Etat d'une va-

leur incomparable et d'une incompara-
ble éloquence, faisant rayonner dans les f
problèmes les plus ardus «cette claire
raison française, merveilleuse alliance de

sens pratique et d'idéalisme. » Aussi bien

avons-nous le droit d'être fiers de la

grande autorité qui est impartie, au sein

des Assises mondiales, à la Délégation
française.
En de telles circonstances, un devoir

s'impose à nous i c'est celui do seconder

l'effort de nos délégués en ne négligeant
aucune occasion d'entrer en contact avec

l'étranger. Faisons connaître la France !

Car, la connaître, c'est l'aimer. Certes, i)

est doux de vivre dans notre pays : les

étrangers le savent si bien que, nombreux

sont ceux qui rêvent de s'y établir. Mais

le contact qui résulte de ce fait est, pour

nous, insuffisant. Nous devons nous-

mêmes sortir de nos frontières et vivre,

pour quelque temps du moins, hors de

notre pays. Jugeant alors la France par

comparaison, nous l'aimerons davantage
et nous serons moins enclins à nous cri

tiquer.
Unissons donc nos efforts dans un

idéal commun de rayonnement exté-

rieur 1 Souhaitons que l'année 1921 soit

pour l'humanité une année de travail et

d'apaisement, et que l'an prochain nous

trouve, à pareille époque, tous réunis

dans ce palais de France, pour applau-
dir à la réalisation des vœux que

formons aujourd'hui.
Bonheur et prospérité à notre chère

Patrie ! Gloire à tous ceux, grands
petits, qui, pàr leur génie, leur

lent ou leur sacrifice, ont contribué à sa

Victoire !

Discours de M. Defranee
-- Le Haut Commissaire de la Ré-

publique remercia avec émotion
les Yançaisde Constantinople des

sentiments qu'ils venaient de lui

témoigner, il dit ses regrets de quit-
ter un pays actuellement si troublé,
mais où la France compte tant de

sympathies et qui porte tant de

marques de son activité. Puis, in-
sistant sur une idée qui lui est

chère, M. Defranee traça, en ter-

mes très élevés, le programme
d'union qui s'impose à tous les

Français :

A la veille de vous quitter, mes chers

compatriotes, je vous donnerai à nouveau

le conseil que vous avez entendu déjà

dans cette maison : So; ez unis. C'est par

l'Union étroite de vos moyens, de vos

compétences, de vos forces et de vos in-

teliigences, c'est surtout par l'uni

étroite de vos cœurà, que vous parvien-
drez au but qui vous est assigné et

quel doivent tendre tous vos efforts :

par un travail acharné,c'est par une âcti-
vité toujours en éveil, c'est par l'emploi
intensif des qualités de notre race, mais

c'est aussi par la solidarité, par la cha-

rité, par l'aide mutuelle et par ia bonté

les uns envers les autres que vous ferez,

ou plutôt que vous maintiendrez, ici, en

Orient soit très prochain. Acceptez pour la

colonie française et pour vous tous que je
suis si heureux de voir réunis ici, mes

veux de bonheur et de prospérité.

A l 'Union Française
La fête militaire

de l'après-midi
La matinée offerte par l'Union Fran-

çaise aux soldats et aux marins français

fut un grand succès. L'assistance était si

nombreuse que, dès 2 h. Ii2, on dut re-

éfuser l'entrée à un grand nombre de

personnes.
Etaient présents : M. le vice-amiral de

Bon et M. le général Charpy et leurs

états-majors qui, restant jusqu'à la fin du

spectacle, ont tenu à donner un témoi-

gnage de leur gratitude aux organisateurs
de la fête et de leur sympathie pour les

marins et les soldats.

M. le Iîaut-Commissaire Defranee, еш-

péché par ses occupations, s'était fait

représenter par M. le colonel Rougier. M.

le colonel Roussel, commandant militaire,

assistait à cette fête de famille au suc-

côs de laquelle il avait largement con

tribué, en mettant à la disposition d'

l'Union l'excellente musique militaire.
M. le vice-amiral de Bon a remercié,

en termes chaleureux l'Union Française
de ses efforts pour unir dans une pensée
commune toute la colonie, pour le plus

grand bien de notre pays. M. le général
Charpy a bien voulu, également, adresser
ses vifs remerciements à l'Union.

Le public, par ses applaudissements

nous

ou

ta-

très-nourris, a montré aux artistes, qui
ont été l'objet de vibrants rappels, com-

bien ii avait plaisir à les entendre et à les

remercier de leur gracieux concoujs.
Le programme, très chargé, a été des

plus brillants et l'Union adresse l'expres-
sion de toute sa reconnaissance à Mes-

dames Ruday, Kate-Yon, Loulou Mont-

brun, Ghichinette, Kitty-Klinton, Frehel
et Solange Viliars, aux danseurs Yvonne

et Fred, à Mme Otérita et à son danseur

Mario, à Mme Martyet au couple de dan-

seurs russes Karavaief, à M.M. de Zara,

chansonnier, Porto et Aimos, ainsi qu'au
quatuor hollandais Galbas, sans oublier

le marin Sipoll. Tous ont fait montre de

grands talents.
Nous regretterions d'oublier les direc-

teurs des théâtres du Garden-Bar, de

Printania et de l'Olympia et nous les rc-

mercions d'avoir autorisé leurs artistes

à participer à cette fête de famille.

Une mention toute spéciale pour M.

Seider, pour l'adresse et la bonne grâce
qu'il a déployées dans l'organisation ar-

tistique de cette représentation.
Un merci aux braves musiciens du

G. O.G. et à leur chef.

Visites de félicitations
Les représentants du Patriarcat cecu-

ménique, des Patriarcats arméniens et

arméno-catholique ainsi que du Grand-

Rabbinat s'étant rendus aux Hauts com-

missariats de France et d'Italie, ainsi

qu'aux autres chefs des missions étran-

gères déposèrent leurs cartes.

CÈNE El
Programme du Mardi 4

PERA

Janvier

Ciné-Amphi■ Les épaves
» Laxen bourg Honneur d'artiste.
« Eclaii - Simone.
« Orientaux. Liberté.
* Eieile.— Fresque Inachevée

te#

ECHOS ET NOUVELLES
Attentat contre M. Dragoumis
M. A. Dragoumis, attaché à ia mission

hellène et fils cadet de M. Et.
dans la

militaire

Les funérailles de Germanos V

Les funérailles de l'ex-patriaœhe œcu-

ménique Germanos Y, décédé dans l'a-

pjès-midi de samedi, eut eu lieu hier au

milieu d'une énorme assistance à Kadi-

keuy. Mgr Dorotbeos, le locurn-lcnens du

patriarcat, entouré de tous les membres
du Saint-Synode, d'un nombreux clergé,

-- .
des conseillers laïques, présida au service

Aghatch. Subitement l'un de ces individus j funèbre', ... j bniin! L'inhumation eut lieu dans l'enceinte
de l'église de Ste-Trinité à Kadikeuy dans

Le Foreign Office a reçu, à ce snjetAP^ce
du danger: cette fois cor,..no en

'importantes communications du qhJ 191*,"s manquent do psychologie. La

| France, d'une fermeté inébranlable, n'a

Haut-Commissariat italien
Ringraziameiito

S. E. il marchese Garroni, Ro amba-

sciatore d'Italia, ringrazia vivamente tutte

e cortesi persone che voila ro intervenir e

là! ricevimento di capo d'anno alla Regia
ambascïàtâ e ricambiâ ïoro i migliori
àuguri.

r*
* *

Il marchese Vittorio e la marchesa Ca-
rola Garroni ringraziano tutte le cortesi
persone che vollero esprimere i loro felici

auguri in occasione del capo d'anno e li

contraccambiano cordialmente.

L'Assemblée extraordinaire
des Epirotes

Les Epirotesont tenu dimanche au Syl-
logue littéraire grec une assemblée
extraordinaire après une allocution vi-

brante de &, Zamarias, présidnnt du Syl-
logue des Epirotes, qui à réprouvé en ter-

mes éloquents la conduite indigne des

métropolites de Janina et de Driinoupou-
lis, l'assistance a flétri avec une indigna-
tio'n unani ùe les agissements de ces deux

prélats, insultant à l'idéal national de l'E-

pire, à son pur patriotisme dans le mo-

ment même où ce pays a si clairement
manifesté ses sentiment de fidélité au ve-

nizelisme.
Dans une protestation générale l'As-

semblée a proclamé la déchéance de ces

deux métropolites dont la conduite est un

défi à la pensée et à la conscience de la

population épirote.
Une délégation du Syllogue portera

cette décision à la connaissance du pa-
triarcat œcuménique afin que la grande
Eglise prenne à leur égard les mesure-, re-

quises.
D 'autre part un télégramme sera

adressé à M. Yenizelos pour lui exprimer
le dévouement cordial des Epirotes et

leurs souhaits de revoir le Grand Chef â la
tète des affaires nalionales.
Une adresse de gratitude sera remise

aux Hauts-Commissariats de l'Entente et

aux chefs des gouvernements Alliés dont
les Epirotes solliciteront le bienveillant
appui en faveur d'une solution de là ques-
tion d'Epire qui donne satisfaction à leurs
vœux séculaires.

pas cessé de maintenir son droit, et, par

ses dernières élections législatives, elle a

montré à tout l'univers que son idéal de

liberté et de justice sociale n'a rien de

commun avec ia criminelle anarchie que

nos ennemis, ces parangons de l'ordre et

de la discipline, favorisent officieusement

pour préparer leur revanche. Ils espèrent
parvenir à corrompre et à empoisonner
ceux qu'ils n'ont pas pu vaincre. La

France, avec le concours de ses Alliés,

parviendra à arrêter la contagion, et à

guérir l'infortuné peuple russe de la ma-

ladie du bolchevisme. Suivant nos tradi-

tions séculaires, nous avons tendu une

main secourable à cette malheureuse na-

tion, nous rappelant qu'elle fut hier no-

tre alliée.

Si, comme ie prétendent certains so-

ciologues, un rôle spécial est dévolu à

chacr e des grandes nations de l'univers,
le nôtre est vraisemblablement de défen-

dre les peuples contre l'oppression, de

soulager к misères et de lutter contre

toutes les tyrannies.
L'ignorance, génératrice de !a pau-

vreté, entraine aussi la tyrannie. C'est

pourquoi nous sommes partout les enne-

mis de l'ignorance. Sans le moindre souci

de ses intérêts matériels immédiats, la

France n'hésjte jamais à faire, où que ce

soit, tous les sacrifices nécessaires pour
combattre ce fléau. KL que dèmanojri-

elle en échange de sou ,.e ; umr.n
'

Un*

seule chose \ c'est qu'on '%нпе. ce •.•tes,

nous pourrions nous faire craindre...Nous
préférons nous faire aimer.

Sur cette terre d'Orient, où les hasarda

de la vie nous ont amenés, notre pensée
commune est de faire connaître et aimer

notre patrie en propageant sa langue, sa

science, ses arts, ses idées généreuses ;

et nous ne doutons pas que, malgré les

vicissitudes de la politique, nombreuses
sont ici les amitiés qui n'ont jamais cessé

de nous tendre los bras.

Parmi les innombrables élèves qui,
chaque année, sont confiés aux soins de

notre corps enseignant, ceux qui vont ter
miner leurs études en France déclarent à

l'envi qu'ils ne s'y sentent point dé-

paysés. De même, ceux de nos compa-
triotes qui débarquent ici pour la pre-

m'ère fois, ont l'impression de n'être pas
à l'étranger. Cela prouve que l'âme fran-

çaise a pénétré la mentalité du peuple Ot-

toinan établissant entre lui et nous un

lien désormais indissoluble.
Dans tous les domaines de l'activité,

notre pays fait sentir sa bienfaisante in-

fluence. Finances, commerce, industrie,
travaux d'art et d'utilité publique, la

Fiance est partout, contribuant de la fa-

i .

au

c'est

Dragoumis d'Athènes a été, dans la nuit

d'avant-liier, l'objet d'une agression de la

part de trois personnes qui le guettaient
dépuis sa sortie du Ciné Luxembourg. Les
agresseurs cherchèrent querelle à M. Dra-

goumis en pleine Grand'Rue à Sikiz-
' "

-es indi

déchargea son revolver dont une balle

atteignit la victime en plein visage, sous

l'œil gauche fracassa la mâchoire di'oite.

M. Dragoumis put se traîner jusqu'au lo-

cal de la mission militaire hellène d'où ii

fut transporté à l'hôpital grec.
Son état seraient très grave. Les meur-

triers restent inconnus.

Allemagne et Serbie
Le journal Démocratie de Belgrade

annonce l'arrivée en cette ville d'une

commission allemande chargée par la

commission alliée des réparations de re-

mettre aux autorités serbes le matériel
enlevé pendant la guerre.

Préfecture de la ville
Youssouf Razi bey, préfet de la ville, a

passé dimanche en inspection les divers

bureaux de la préfecture et a donné des

ordres afin que des retenues soient faites

sur les appointements de ceux des fonc-

tionnaires qui ne se rendraient pas
л

leurs postes.
Ecoles militaires

Le général de brigade Pertev pacha
est nommé au poste d'inspecteur-géné
ral des écoles militaires, nouvellement
rétab'i.

Délégation turque a Londre

Raghib RaïF bey, conseiller de l'am-

bassade ottomane à Londres, est attaché
aux appointements mensuels de 10,000

NOUVEAU THÉÂTRE
Représentation de IV5. Raymes
Lyon et sa troupe parisienne
Ce soir au Nouveau Théâtre Vous n'avez

rien à déclarer ??? vaudeville en 3 actes
de Hennequin (défendu aux demoiselles).
Demain mercredi reprise unique Ue

L'Embuscade.
Jeudi soirée rosse Le Poulailler le Vâfe»

deville le plus los-- r. 1

p léger.
Vendredi L'r nfan ie l'amour la célô-

bre pièce de 11. Bataille.
Incessamment Li bonheur Je nia

femme.
Théâtre clés Variet s I

Troupe Nika-Furst
Ce soir Le Coupable.
Demain création à Péra du chef-d'œuvré

de Lopez Tempêtes.
Théâtre Odéon

Troupe Cgbèle
Ce soir, la troupe Cybè'e donnem

le chef-d'œuvre çle Tolstoï Résurrection,
Dans le rôle de Maslov/a Mme Сybêle.
Demain soirée d'honneur de l'artiste

Ghryssomalis avec le belleœuvre : Ver -

lèvement des Sabines.

v — f M.

Orient, une petite Francë Compacte, vi- | piastres et en qualité de ministre pléni-
goureuse, agissant pour le bien générai | poientiaire, à la personne du délégué du

et pour votre bien particulier, qui soit Igouvern'erii^jpt ottoman à Londres.

l'image fidèle de la grande France.

L'union est bien en effet le programme
que ne cessent de donner, là-bas, chez

nous,les hommes qui ont le grand et pé-
rilleux honneur de diriger les destinées de

notœ pays dans les circonstances diificileb

de i'après-guerre : les appels cie M. к

Président de la République, de M. le

Président du Conseil, des membres du

gouvernement, des dirigeants de l'opinion
publique ont été entendus : et ie peuple
de France, dont le courage, la ténacité et

l'héroïsme, ont émerveillé le monde pen-

dant cinq années, continue à donner le

spectacle admirable d'un vainqueur géné-
feux, mais conscient de ses devoirs

comme de ses, droits, poursuivant, an

milieu de difficultés «afinies, l'établisse-

mon l oir régime de paix, de justice et

d ïberté pour te .s, et en même temps

l'exécution des conditions imposées, par

lui et par ses allies, aux ennemis qui
l'ont attaqué, qu'il a vaincus, et aux-

quels il demande uniquement, mais dont

il est bien résolu à obtenir, la répara-
tion des dommages immenses qui lui ont
été délibérément causés, et les garanties
indispensables à sa sécurité.
L'œuvre est en boune voie en France:

olle ie sera bientôt également je l'espère,
ici où nous poursuivons, au milieu de dif-

ficultés considérables, une politique de

justice et d'équité profitable à tous les

éléments de la population et susceptible
d'amener le relèvement d'un peuple qui
fut, contre toute logique, et je dirai con-

tre son propre sentiment, notre ennemi,

qui porte le poids trop lourd de la faute

commise, mais envers lequel nous n'avons
ni haine, ni rancune et auquel nous som-

mes prêts, dès qu'il le voudra, à donner

l'aide matérielle et le conconrs moral que
nous n'avons cessé depuis des siècles de

lui apporter.
Au début de l'année qui commence lais

sez-moi formuler le souhait que le règle-
ment définitif et équitable de la paix en

un caveau spécial.
* !
* *

- !
Fou Germanos Y était né le 5 décembre :

1833 à Balata.
Il a été élu patriarche œcuménique au

mois de janvier 1913. Il a dù dêmissionçr
au mois d'octobre 1918 quelques jours
après la signature de l'armistice.

Patriarcat œcuménique
Le patriarcat œcuménique a alloué à

'archevêque russe de Kiew, Mgr Anas-

tasse, une indemnité mensuelle de cent
livres.

La crise du logement
Notre confrère le Yergouchafti qui

vient de reparaitre annonce que la crise
du logement à Constantinople sera solu-
tionnêe au printemps prochain.Une grande
société de construction s'est formée avec

la participation de capitalistes, in-

génieurs et architectes indigènes et étran-

gers. Des démarches pratiques sont dé à

entreprises pour commencer à partir du

printemps prochain la construction de

logements eu béton armé dont chacun
aura une valeur de 2 à 3,000 livres tur-

ques. Des facilités seront accordées aux

locataires de façon qu'ils puissent devenir
après une période plus ou moins longue
propriétaires des habitations ainsi louées.

Moustafa Kemai maréchal...
Le Kirix apprend que l'assemblée

nationale d'Angora a décerné le grade de

maréchal à Moustafa Kemal.

Sioniste Balat

Tournée Raymond-LyoF
Ainsi que nous le faisions prévon , ад

lendemain de sapremière représentaBon,к
tournée Raymond-Lyo'se a marché de trioir-
phe en triomphe, affirmant endos œuvres
de genre différent l'homogénéité d'un or-
semble comme il nous'a été rarement dot-
néd'applaudir à Péra. Levaudevilîe Ma Вт
a fourni à Mmes Germaine Ety, René)
Varennes, Guerry, à MM. Raymond Lyon,
Davesnes, Portai, Paul André, Légaux et
A. Rey l'occasion d'un très gros succèa
Du côté hommes comme du côté femme',
l'interprétation à force de brio d'esprie, n-
talent a rajeuni et presque renouvelé i

'

e-

musante pièce de Carré et Bilhaud я
connue de notre public qui l'a pu voi
jouer plus d'une fois, par des troupe?
françaises et grecques. On peut affirme
que de longtemps Ma Bru n'avait obte-
nu les applaudissements mérités par le;
artistes de la tournée Raymond-Lycu.il y s.
lieu de louer tout particulièrement le nu-
turel parfait de Mme" Germaine Ety, J?
grâce et le jeu de Mme Renée Yarenney
comédiennes sûres, admirablement secon-
dées par des partenaires comme MM. I>>
vesnes, Portai, Paul André qui ont préiù
à leur personnage l'autorité, le bongaïi
çonnisme ou l'ahurissement qui corr

*

naient. "V

La représentation d'Arsène Lapin, ïv
pièce policière de Francis de Crois et., t>.
rée du célèbre roman de Maurice Lehtam,
a continué samedi, la série dos succès.

On connaît sqffisam пев Je sujet 4b
cette" action. Du rest о

la plupart des pré. e policio; se ro
semblent. Ge qui a»' digue ceke-ci, c'eâ
que, les auteurs nous présente*t un cançbrioieur sympathique, plein de jeu.iesré
et d'humeur, amoureux par dessus le шаг-
che, et lorsqu'à la fin il réussit à s'éeh&p-
per des griffes de Guerchard le policier,
l'auditoire ne peut s'empêcher d'applau-
dir des deux mains.

M. Raymond Lyon a campé un duc de
Gharmerau, alias Lupin, avec toute l'ai
iure d'un clubman à la modt. et toute I

Exploits kémalistas
Une bande kémaliste venant de Gueubt

a envahi et mis à sac, il y a huit jouis, jeunesse
les villages de Yarimdja et de Borouk. T . ,

® La jeunesse sioniste Balat organise un

Chômage au japoft grand bal de famille an profit de l'école

Toutes les fabriques sont fermées au nationale juive (en construction) et sous

Japon. Le nombre des ouvriers qui chô- le patronage du révérend rabbin Dr D.

ment atteint le chiffre de 300,000. Markus. Cette tète, assurée du plus vif

Les dettes contractées eu or .
succès > sera donnée le samedi 8 janvier

Les aeues contractées e.s or à g h> dansla salle des fôtes de Kil_ Bour.

Moustafa Ai if bey, président du conseil nou (phanar).
d'Etat, a fait les déclarations suivantes Pfnf R£rith
au Vakit , au sujet de la question du ré-

glement des dettes contractées en or an- Au programme du Béné-Bérlth sont

térieurement â la guerre : inscrites :

— Nous attendons la réponse du mi- 1) Le jeudi, 6 janvier, à 7 h. précises,
nistèie des finances, pour terminer la une conférence de M. E. Thomas sur

discussion du projet de loi. Cependant, il La Question des Nationalités.
me semble qu'en se basant sur les dispo- 2) Le dimanche, 16 janvier

t 1 sitions de là loi existante, il est possible précises, une matinée musicale consacrée
de se faire une opinion au sujet de cette j à l'Ecole Slave.

question. La loi relative à l'émission de 3) Le jeudi, 20 janvier, à 7 h. précises,

à 3 h.

papier-monnaie étant suffisamment claire, ;

y a lieu d'estimer qu'aucune différence j
n'existe entre l'or et le papier. Il y a

bien un arrêt do la cour de cassation
ordonnant le payement en or d'une dette

contractée en or. Mais cet arrêt ne se

rapporte qu'au cas qu'il concerne et ne

saurait être assimilé à une loi.

Une plainte
Emine pacha, ex-commandant de la place,
a rendu hier visite au chef de l'état-:na-

jor général pour porter piainte • contre le

major Muffd bey, ex-adjoint au confinan-
dement de la place pour avoir témoigné
contre lui par devant la cour criminelle.

Ministère des affaires étrangères
Le ministère des affaires étrangères re-

çoit régulièrement des dépêhes de Nabi

bey.
Quant à Moustafa Récliid pacha, on

n'a jusqu'ici reçu de lui que la dépèche
annonçant son arrivée à Paris.

Concentration hongroise
sur la frontière roumaine

On mande de Londres à YOrient News

qu'une note adressée par le gouvernement
roumain aux gouvernements fiançais et

anglais déclare que la Roumanie est sé-

rieusement préoccupée de la concentra- j
tion des troupes hongroises à la frontière j
roumaine. L'infanterie hongroise
déjà pénétré dans la zone

Transylvanie.

l'Univers
Isoard.

et saune conférence sur

tnalion, par M. L.

Le bal d'enfants
des « Demoiselles israélites »

Gomme il était à prévoir, le bal d'en-
fants de la Société des Demoiselles Israé
lites de Péra, qui a eu lieu dimanche a

été un véritable succès. Les salons du

Péra-Palace offraient un cadre exquis
aux ébats des nombreux petits dan-
seurs, heureux d'être à pareille fête.
La ronde d'enfants pendant laquelle de

nombreux cadeaux furent distribués, fut
une véritable joie pour tous. L'œuvre si
humanitaire que patronne ladite Société
et qui consiste à fournir un repas quo-
tidien aux élèves pauvres de l'Alliance
israélite universelle et leur habillement,
méritait bien un pareil succès.

«ШШИИДВШЮЩЁ
Au Cinéma Etoile

maestria calme, ra'isonnée, si nêcessaré
à ce voleur génial.

M. Geo Portai, en policier Guerchard*
se'montra lè digne partenaire de ce re-
doutabie adversaire. Ce ne fut nullement
sa faute s'il ne réussit pas à le boucle».
Mme Germaine Ety, dans le rôle créé paf
elie à Paris de Victoire, la complice am

gré elle de son fîis, fut parfaite de 'vérité.
Mmes David et Varennes, l'une touchant*
à souhait en Sonia Kritçhoff, l'autre ren-
tille tout plein eu Mlle Gournay-^laran,
MM. Davesnes, Legoux, Sergy, André;
Roy, Sylver, Roger, Bau.by, et Mme Vend
Lalo complètement sans accrocs. Une di.>;
tribution particulièrement heureuse à la-»
quelle 1 un nombreux public a rendu hom .

mage par ses applaudissements et aï":
ovations.
Il faut s'en réjouir. Car il faut qu'une

troupe française, de la valeur de сеШ
qui nous quittera bientôt, soit encoura-
gée dans l'effort magnifique qu'elle ac-

complit et remerciée des sensations artis-
tiques qu'elle nous prodigue. ЕШ
peut , donner ,.-satisfaction aux Ans-
tarques les plus difficiles comme tnrr

snobs les plus exigeants.
C'est assez rare pour ne point hésiter ?■>

j proclamer ce triomphe comme nn évêr :•

: ment dans nos annales théâtrales.
S.

мтшЁтмтжшштшштттшж

LE POULAILLER
le vaudeville le plus leste, le plus
léger, le plus amusant, le plus со-

casse sera joué jeudi au Skating.

aurait
neutre en

A partir de ce jeudi G janvier

VAUTRIN
merveilleux drame d'aventures en 4

parties. '-5

L'orchestre du local, sous l'ha-
bile direetion du Mo J. Goldenberg,
exécutera Mosaïque de Mozart et le
Trouvère de Verdi.

Au Ciné Luxembourg

Henry Krauss
l'inoubliable Jean Vatican des Ml
sérables de Victoi Hugo, ainsi que
que l'illustre ;<«• : Situe e Fré-
valles, triompher <ou. deux cette
semaine dans

y

Honneur d'Artiste
un drame superbe tiré du rômai
d'Octave Feuiket et que tous doi-
vent aller voir.

au Ciné Luxembourg

IHIIII—IIMIIHUU»HUBi ,

LA MAITRESSE DU MONDE AVEC LA BELLE M....??
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Lâ DОУI ЫЗ I à la mer Egée.
'g Ils devraient cependant mé-
Iditer sur certaines éclaircies

Renseignements
д AUJ)rantjfçm seproduisent parfois et qui

Gaiata, Haviar-Han No. 37 кpermettent aux gens réfléchis
toar* cotés à 8 h, dn soir «• Bavlir Bti. f rf •
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; situation.
OBLIGATIONS

Cours des fonds et valeurs
3 janvier 1S21

Emprunt Intérieur Ott. Ltq,
Titre Unifié 4010. . . . »

Lots Turcs . ...»

» Egvpt. 1886 3 o[C . Frs.
» s 1903 В oio. . »

» > 1911 В 010. . >

» Grecs 1880 3 ото. . »

s » 1901 2 Ц2 •
. »

» » 1912 2112. . »

Anatolie Ц2 • . »

п a lia. . »

III 4 . . »

Quais de Consiple 4 oio. . »

Port Haïdar-Pacha 5 oyo. . »

Qnais de Smyrne loio. . »

Eaux de Dercos 4 op. . »

» de Scutari 5оуо. . »

Tunnel б oyo. . *

Tramways . ......
♦eetricité

AGI ION F
Anatolie Ch. de fer Ott. . Ltq-
Banque Imp, Ottomane. . »

Assurances Ottomanes. , »

brasseries réunies ...»
» jouissances. . »

Ciments Arslan .... »

» Eski-Hissar . • »

Minoterie l'Union. ...»
Droguerie Centrtlë ...»
Taux de Scutari .... »

Oercos (Eaux de). . , . »

Baixa-Karaïdin »

rassandra priv ...»
» ord »

Tramways de Consiple. . »

» Jonissances . »

Téléphones de Consiple . »

Commercial *

L.aurium grec . . . . Frs.
Transvaal . ..... »

Chartered »

Régie des Tabacs . . . Ltq.
Société d'Héraclée . . . »

Stéria.
Union Ciné-Théfetrale . . »

CHANGE

5010
78
12

1430
H60
1100
Ю501
13)-
13;—
13,80
13180
12 75
19!
14 —

9La rupture du trafic ferro-
viaire entre Belgrade et Sofia,

15
6 !5!
5!

?6-l 0
83-

33?
23,75
19
18
12
13

16
27i
7 50
8

31

13

34

30

Londres. .. . ... « t> • 568
?aris, ..... . 10 55
Athènes. —

90Rome. . . ... в » • 17
lew-York ..... « e • 62

4 10
Berlin в »

'

a 45 50
Hollande 1 97
Vienne » 220
Frague . . . 60
Leis . • i

MONNAIES (Papier)
ivres anglaises. . . . 562 —

Tanes français
Drachmes.....
1res italiennes . „

follars
ТопЫев Romanoff . , .

« Ksrensky . . .

eis
ouronnes autrichiennes .

Carks .......
: evas .......
illets Banque Imp. Ott.
er Emission. ....

MONNAIES
ivra turque „

•

188
232. 50
lit!
158;

39 50
5i25

43 25
84 50

(Or)
623

La Politique
Les relations serbo-bulgares
Il est un fait curieux dans

la situation politique extérieure
de la Bulgarie. Alors que la

presse de Sofia parle surtout
du fosséqui, d'après elle, sépare
Grecs et Bulgares,évitant près-
que systématiquement de soc-
cuper de ce qui se passe à Bel-
grade, c'est toujours de ce

côté que la tension est la plus
forte. Cela a été ainsi durant
foute la guerre balkanique et
même durant la guerre géné-
rate où sournoisement Sofia
préparait l'attaque de dos de
la Serbie, alors que la Bulga-
l ieaffichait surtout son uniто-
cité contre la Grèce.
Le change était ainsi donné,

d maints organes de la grande
presse européenne se trom-

paient, sans le vouloir.
Serbes et Bulgares ne sont-

ils pas frères de race, encore

que les Serbes et d'autres aussi
eux avec affirment que les But-
gares ne sont pas de vrais sla-
ves ? On oublie, hélas ! que la
haine entre frères est plus
forte, plus tenace, que celle
entre étrangers, et que les dif-
férends d'intérêts entre frères
se solutionnent souvent bien
plus difficilement qu'entre
étrangers. C'est le point que ne

devraient jamais perdre de vue

ceux qui poursuivent l'utopie
qui serait un danger pour l'Eu-
горе, si elle pouvait se réaliser,
d'une coalition slave qui par-
lirait des bords de la Néva

■due à une décision de Belgrade
^ qui se plaint de l'inexécution
par la Bulgarie du Traité de

Neutltg, en est une, après le
tapage politique mené dans la

capitale bulgare à l'occasion
de l'occupation de Tzaribrod
par les troupes serbes, occupa-
tion prévue d'ailleurs par ce

même Traité de Neuilly.
La vérité est que l'accord

est toujours bien plus la-
borieux entre Belgrade et So-

fia qu'entre Sojia et Athènes,
parce que la Serbie, puissance
terrestre sans côtes jusqu'ici,
avec très peu de côtes, même
maintenant après le Traité de

Rapallo, est plus indépendante
dans tonte sa politique que rie
l'est la Grèce avec les prises que
son territoire si découpé peut
donner éventuellement à la
pression étrangère. Déplus, le
caractère serbe est plus entier
que ne l'est le caractère grec,
et, d'autre part, avec le traité
de Neuilly, bien plus de terri-
toires bulgares ont passé sous

la domination serbe que sous
celle de la Grèce.
C'est ci la lumière de ces

faits que l'on doit envisager le
développement futur de la poli-
tique dans les Balkans. L'union
serbo-bulgare, telle que la de-
\mandent ses défenseurs, ne se

fera pas parce que Sofia de-
mandera toujours à Belgrade
de renoncer à la plus grande
partie des avantages que lui
assure en Macédoine le Traité
de Neuilly. Aussi l'alliance
serbo-grecque que les événe-
ments eux-mêmes ont imposé,
en 1913 aux deux радs,restera,
quoi qu'on en dise. Dans le
cadre de l'accord avec Buca-
rest, cette alliance est la seule
garantie vraie de la paix dans
la péninsule balkanique.

L'Informé

Les finances du |ouvernsmenf|
et la crise du marché

Les pourparlers avec la Banque
Ottomane ainsi qu'avec un groupe
américain n'ont encore abouti
à aucun résultat, et le payement
des appointements des fonction-
naires ne pouvant s'effectuer depuis
trois mois, la crise économique
dont souffre la place va en s'ac-
centuant, cependant que les faii •

lites se succèdent, le gouverne-
ment a pris cette situation-en très
sérieuse considération.
Le conseil des ministres a déli-

béré au sujet des mesures à pren
dre.
Vu l'importance exceptionnelle

de la question,le conseil a songé à
l'institution d'une commission spé-
ciale dont feraient partie des né-
gociants et des banquiers notoires
ainsi que des spécialistes en ma-
tières de finances et qui étudierait
les moyens de remédier à cet état
de choses.
Toutefois, une décision n'a pas

encore été prise.
Ces jours-ci le conseil des mi-

nistres délibérera de nouveau à ce

sujet.

Moustafa Arif bey, ministre in-
térimaire de l'intérieur, a fait les
déclarations suivantes à un de nos

collaborateurs qui l'a interrogé sur
la crise économique ;
Malheureusement, ces jours-ci la

situation économique ne suit pas
un cours normal. Ainsi que vous

l'apprenez, la crise dont souffre
notre marché s'accentue de jour en
jour.

__

AU CAUCASE-

Les réfugiés qui ne sont pas mu-
nis de ces cartes sont prévenus
qu'ils ne pourront pas compter sur
l'assistance des institutions et des
sociétés de bienfaisance qui aident
les réfugiés.

cipes que nous n avons cessé de préconi
ser. Alors seulement, nous pourrions nour-
rir des espérances de succès.

PRESSE GRECQUE

Dernières
nouvelles

Direction de la police
Hassan Tahsine bey ayant été

nommé délégué du gouvernement
albanais à Paris, quitte la direction
générale de la police.
Taïb bey ou bien Salaheddine

bey, garde du sceau de feu le grand-
vézir Kiamil pacha, serait nommé
à ce poste.

Déclarations du grasid-vezir
Depuis quelques jours, le Terdju-

mari parlait de négociations qui
auraient été engagées en vue d'ob-
tenir — fût-ce même au prix d'un
renoncement à Smyrne et à la
Thrace — le maintien à Constanti-
nople du Sultanat et du Califat.
A en croire notre confrère, ces

publications n'auraient pas man-

qué d'impressionner les cercles
officiels. Aussi Tevfik pacha a fait
venir auprès de lui un collabora-
teur du Terdjuman et lui a fait les
déclarations suivantes :
— Le point de vue des différen-

tes missions que j'ai présidées
depuis l'armistice est exposé dans
le mémoire présenté à la Confé-
rence de la paix. Eu dehors de ce

mémoire aucun engagement écrit
ou verbal n'a été pris par moi.
Nous nous sommes, dès le premier
jour, prévalu des principes de
VYilsou. Par conséquent, je n'ai
même pu songer à un mareban-
dage au sujet de Сonst.au tin оpie.
Interrogé par le même rédacteur,

Séfa bey, ministre des affaires
étrangères, a fait des déclarations
à peu près identiques.

La Géorgie et la Russie
On mande de Batoum au Yerguir qu'à

la suite de l'arrestation des communistes
arméniens et géorgiens en Géorgie et des

mesures militaires prises par le gouver-
nement géorgien, Shimann, le représen-
tant russe, a été rappelé et est parti pour
Bakou. Le parti communiste de la Géorgie
à fait savoir que le départ de Shimann

peut-être considéré comme une rupture
de relations entre la Géorgie et la Russie.

Les leaders taclmakisles
déportés à Bakou

Les leaders tachnakistes arrêtés par
le gouvernement arménien ont été diri-

gés sous escorte, sur Bakou pour y être

jugés.
Les Géorgiens

se repentiront...
Le Daily Telegraph écrit que les Géor-

giens se repentiront sûrement de n'avoir

pas assisté à temps l'Arménie, au début
mètne de l'offensive kemaliste. Mainte-
nant que ce pays aussi est devenu so

viétique, les Géorgiens ne pourront pas
résister à la pression des bolcheviks.

M. Peers à Erivan
M. Peers du Comité de secours arnéri-

cain est resté à Erivan pour continuer
l'œuvre de ce comité.

Un appei
do peuple feiiéco-slovaque

Prague, 26. T.H.R.— Plusieurs hom-
mes d'Etat tchéco-slovaques, entre autres
MM. Kramarge, Baksci, Proskoupsky, ont

publié un appel chaleureux à la

lion tchéco-slovaque en l'invitant à aider
les Russes en détresse qui ont dû quitter
leur patrie pour échapper à le terreur
rouge et qui se trouvent à l'étranger dans
une situation précaire» Les auteurs de
cet appel rappellent que les Russes
avaient pris les armes pour défendre les

peuples slaves, piétinés par les Allemands
et qu'ils avaient beaucoup contribué par
leurs sacrifices à la victoire des alliés.

Radio de Moscou, du 31. T.ÏI.R.—far
suite du mouvement gréviste, plus de 500
communistes ont comparu devant les
tribunaux tchéco-slovaques.

En Iipea.
— Les sandjaks d'Ordou et de Kéras-

sounde ont été érigés en mutessariiliks

indépendants.
— L'Assemblée d'Angora a voté une

nouvelle loi sur l'organisation judiciaire.
— Réchid Mumtaz pacha, ex-ministre

de l'intérieur, est parti hier pour la Suisse.
— Hassan bey,. procureur-général

Yalova, aurait été arrêté par les forces
d'occupation et envoyé à Guemlek.

Assemblée générale
ou tribunal électoral

Du Kirix :

L'assemblée générale réunie au Pa-
triarcat a tenu jusqu'ici deux séances.
Le résultat auquel ont abouti ces réunions
a été généralement critiqué par la presse
grecque de notre ville.
Quelles sont les raisons de cette désap-

probation ? Sont-elles fondées et jus-
popula- (IU à quel point ? Pourquoi l'assemblée

générale, convoquée dans des circons-
tances extraoi dînaires et dont l'action
devait être féconde et nationale, est ac-
tuellement considérée comme n'ayant
pas rempli sa haute mission. Ii est hors
de doute que les membres tant religieux
que laïques de cette assemblée ont pleine
conscience de leurs devoirs et de leurs
obligations. Ils se rendent compte de la
responsabilité grave qu'ils ont assu-
mée envers la nation.
Toutefois, ainsi qu'il résulte des pro-

cès-verbaux des séances, l'assemblée,
dès le début,s'est heurtée contre un ôcueil:
la validation des élections. Sur ce point
le terrain a été plus glissant qu'on n'au-
rait pu le supposer.
La longueur des débats et les discus-

sions a renforcé le courage de ceux qui
sa plaisent aux manœuvres de partis
sans se soucier du préjudice résultant
pour les intérêts généraux et les besoins
urgents de la nation.
Il est grand temps de tourner cet

écueil. L'assemblée générale, se péné-
Irant de sa haute mission, doit s'empres-
ser d'élaborer le programme de ses tra-
vaux et songer à son application inte-
grale.

Faits diveri
Les agents ne sont pas tons

de braves gens
Un certain Abraham domicilié à Ni-

chandja (Eyotîb), accompagné de sa sœur

Eugénie et de leur voisine Amélia, ont été
dévalisés par les policiers Ismaïl et Djev-
det effendis d'Eyoub Nos 541 et 533.
Ceux-ci ont enlevé les 4o ocques de noix
et une valise que ces personnes transper-
taient. Us ont également blessé la femme
Amélia à coups de ceinturon.

Accident
Redjeb, domestique au service de l'é-

cole navale de Halki, voulant essayer le
browning qu'il avait acheté à un Russe,
s'est blessé au ventre.
Assurez-vous contre les Maladies et Ac-

— Allô-AUô
— Péra 5G& s .v .p, Mademoiselle
— ( la demoiselle rlu téléphone) encore 5
Oh ! bon Dieu du matin au soir on ф

fait que me demander ce numéro.
— Je crois bien. Mais c'est ia Provî->

dence des grandes comme des petites boiir-cïâents à la Royal Excfiaage Assurance j ses . Le ôêo c'est le siège central deCorporation, Agents Généraux: J. W
Whiltail &
boui

Со Ltd Sanassar Han, Stam

Exemption
de visites du Jour de l'An

(suite)
G. Maubert
R. Maurel

Ltq.

coopérative anglaise;
Un simple coup de téléphone et aussitôt,
grâce à son service de livraison à domi-
cils,vous recevez le produits alimentaires
ou de ménage les meilleurs,scrupuleuse-
ment pesés, des marques les plus renom-
mées et d'un bon marché inouï.
Voilà pourquoi, Mademoiselle, tous

vous demandent sans cesse le Péra 600.

VOYAGES POUR L'AMÉRIQUE
Ligne directe :

CONSTANTINOPLE-NEW-YORK
Le paquebot transatlantique

VLADIMIR
partira des Quais de Galata vers mi-Janvier directement pour NEW»
YORK.

M M LA PRESSE

Les bolcheviks ont arrêté près de Dili-
gean l'ex-chef de l'Etat arménien, M.
Ghandjanian, le ministre de la justice
Tchélisarian et 16 membres du parlement
qui s'étaient sauvés d'Erivan.'Les détenus
ont été envoyés sous escorte à Erivan
pour comparaître devant le tribunal révo-
lutionnaire.
En Arménie les bolcheviks ont arrêté

le représentant diplomatique de la Géor-
з, le général Karaieff et son secrétaire.

T.H.R.

A Tiflis
Békir Sami, le commissaire pour i'in-

térieur en Anatolie, est arrivé à Tiflis et a
rendu visite à M. Ramish-Willi, ministre
de l'intérieur géorgien.

Tavit Khan Avan Ytizbachian a envoyé
à Erivan 300.000 roubles pour les réfu-
giés arméniens.

LA RUSSIE BLANCHE

Un télégramme
au général Wrangel

Le générai Wrangel a reçu le té-
légramme suivant signé par le gé-
néral Kartzeff:
«Les officiers anciens élèves du

corps des pages rassemblés à Galli-
poli à l'occasion de leur fête portent
le verre à la santé de votre Excel-
lence qui personnifie pour eux la
résurrection de l'année et de la
patrie. »

Dans la réponse le général Wran-
gela dit: «Je vous remercie sincs-
rement pour votre télégramme. Je
vous félicite à l'occasion de la fête
de l'école des pages qui a donné à
l'armée des générations de héros.

Avis
de la section des réfugiés
Les réfugiés russes de Constan-

tinople sont priés de se présenter
au bureau de renseignements russe

(rue Sakiz-Agatch 14, poste russe)
pour s'y faire enregistrer et obte-
nîr une carte d'identité.

PRESSE TURQUE
En Anatolie, sur le front de

Smyrne, au Caucase
De Ylléri :

Depuis quelques jours, le command
ment hellène ne publie pas, relativement
aux opérations sur le front de Smyrne,
de communiqué digne d'être noté.
Toutefois, nos lecteurs n'ignorent pas

les nouvelles qui circulent au sujet d'une
concentration de forces nationalistes, en
vue d'une prochaine offensive.
D'après ces informations, les Kéma-

listes auraient décidé de porter à 100.000
hommes leurs forces sur les fronts de
Smyrne et de Brousse.

Les communiqués hellènes publiés
depuis quelques jours ne contiennent pas
d'indications susceptibles de donner une

idée précise quant au développement
ultérieur des opérafions. Une chose, ce-
pendant, semble évidente : c'est qu'à la
suite de la paix avec l'Arménie et des
négociations de paix entamées avec la
Géorgie, les Kéma listes vont retirer leurs
forces se trouvant au Caucase pour les
amener en Anatolie, à l'effet do les em-

ployer contre les Hellènes.

Le discours de Lioyd George
Du Vakit :

Ceux des Turcs qui ont lu le discours
de M. Lloyd George à la Chambre des
Commuues se regardent d'un visage in-
terrogateur dont l'expression semble dire:

— Qa'avez-vous compris à ce discours ?
Les paroles prononcées par le premier-
ministre sont-elles en notre faveur ou en
notre défaveur ?
Dans toutes les déclarations faites jus-

qu'ici par M. Lloyd George, le premier
Anglais avait, presque toujours, exprimé
clairement sa pensée. En ce qui concerne
la Turquie surtout, ses déclarations
étaient chaque fois plus rudes. Elles
donnaient, par rapport à certains points,
l'impression d'un marteau retombant sur

l'enclume.
Mais en lisant le tout dernier discours

du premier-ministre, on remarque, en ce

qui touche l'appréciation des mêm&s
points, une certaine hésitation dans le
mouvement du marteau vers l'enclume.
Parfois même, le marteau semble chan-
ger de direction. Son mouvement ondule
tantôt à droite, tantôt à gauche.

Л quoi faut-il attribuer ce changement
de forme ?
La réserve de M. Lloyd George consti-

tue-t-elle un avertissement aux Turcs,
afin qu'ils ne formulent pas des demandes
exagérées ? Ou bien est-ce une ligne de
conduite-jugée utile dans le moment ac-
tuel, c'est-à-dire jusqu'à ce que l'on soit
sorti delà politique d'attente ? Ou bien
encore, le eourant favorable aux Turcs
qui s'était manifesté à Londres a-t-il pris
un caractère plus décisif?
Ghez-nous, on est plutôt porté à se ran-

ger à la troisième opinion, et les diverses
informations de Londres sont pour auto-
riser cet optimisme.

Ce qu'il faut faire
Du Peyam-Sabah (sous la signature

d'Ali Kemal bey) :

Les plus grands hommes d'Etat de l'E.n-
tente — y compris ceux de l'Angleterre—
reconnaissent aujourd'hui que la chate de
Wnizelos ne constitue pas un fait sans

importance. En effet, cet événement dé-
montre l'incapacité de la Grèce à remplir
la mission qui lui avait été confiée en
Orient. Le remplacement de Venizelos
par Constantin ne saurait remédier à la
situation.
Bref, il y a une occasion dont il s'agit

de profiter. Si nous tenons à ce qu'elle
ne nous échappe pas, il importe absolu-
ment qu'après avoir réalisé l'unité de
gouvernement à l'intérieur, nous réglions
notre politique étrangère d'après les prin-

PRESSE ARMENIENNE

Que croire ?

Du Djagadamard :

Les discussions sur le traité de Sèvres
ont enthousiasmé la presse turque qui, à
l'unanimité, prépare le terrain pour de
nouveaux succès. En même temps les
événements de Grèce attirent l'attention
générale.

Les deux questions sont tellement liées
l'une à l'autre que l'on peut dire qu'elles
seront résolues l'une par l'autre. Quel que
soit le résultat de la mission d'Izzet pacha
ce résultat est indifférent tant que l'ho-
rizon n'est pas clair sur les rives de ia
mer Ionienne. Le Premier anglais a dé-
claré manifestement par son dernier dis-
cours que le traité de Sèvres restera intact
jusqu'à ce que l'armée hellénique n'en
provoque elle-même la révision. En con-

séquence la clef principale de la question
d'Orient est à Athènes qui se trouve noyée
dans un imbroglio dont les conséquences
ne sauraient être prédites dès maintenant.
Voilà une des faces du problème.

Les «libérateurs» de la Turquie con-
centrent leur attention croissante en
Orient. Ils se rappellent Constantinople
et Smyrne ; mais ils n'oublient jamais le
Touran. Il y existe même un courant qui
n'attache pas aux rives du Bosphore et
de l'Archipel une importance aussi grande
qu'aux monts du Caucase, qu'à l'Azerbai-
djan et au Turkestan.

Les Jeunes Turcs poussent vers les
plaines de l'Asie centrale dans le but de
réaliser leur chimère panislatnique, car i's
savent fort bien que l'Occident ne leur est
guère propice. Les événements d'Arménie
sont une nouvelle preuve de cette vérité.
Tous les complots turcs tramés contre
Arménie, seraient restés stériles si une

force considérable ne les eut stimulés.
En un mot, l'attrait du pantouranisme

est pius puissant que jamais.

zéÊéSiÉêÊÊÊrl£èÊÊÈÊÊÊÈÊÊÊÊ
Madame Veuve G. Mouradyanet

son ffis, M. et Mme Meguerditch
Mouradyan, M. Yervant Moura-
dyan et ses enfants, M. et Mme
VincentMouradyan et leurs enfants,
Mme Vve K. Aprahamian et ses

enfants, M. et Mme F. de Portu
(de Sophia), Mlle Catherine Mou-
radyan, M. et Mme Boghos Djam-
djian et leurs enfants, M. et Mme
Diran Keuleyan et leurs enfants,
M. et Mme Djibrail Nouh et leurs
enfants, M. et Mme Docteur H.
Tayac et leurs (de Nice,) Mme Vve
F. deZara et ses enfants, ainsi que
tous les parents et alliés ont la
profonde douleur de vous faire
part de la perte cruelle qu'ils vien-
nnent d'éprouver eD la personne
de leur très regretté Monsieur

CONSTANT MOURADYAN
leur époux, père, fils, frère oncle,
neveu, cousin et beau-frère, décédé
pieusement après une longue et
douloureuse maladie, muni des
Saints Sacrements de l'Eglise.
Vous êtes prié de vouloir bien

assister à la cérémonie funèbre qui
aura lieu Mercredi, le 5 Janvier, à
9 heures du matin en l'Eglise ar-

ménienne-catholique de Saint Jean
Chrysostome à Taxim.

Priez pour lui !
Ni fleurs, ni couronnes

Le présent avis tient lieu de faire-part.
Prinkipo le 3 janvier 1921

AVIS
La Maison J. Boiter a l'honneur d'in-

former son honorable clientèle, que son

nouveau coupeur anglais M. G. Gosneil
sortant des Maisons G. B.Winter et Pear-
son de Londres, sera à sa disposition à

partir de lundi 3 Janvier.

Agent général :

Merkez
P. TAGARIS

Rihtime Han 16~i7 Galata.

Lloyd Triestino
Lo bateau JDASjMATIA partira

samedi 8 jan.pour îneboli,8amsoun,Ordou,
Kerassunde, Trébizonde, Batoum et Poti.
Le bateau Ж*ША€гА partira samedi

8 janvier (ligne de luxe) pour Brindisi,
Venise et Trieste(voie Canal deGormthe).
Le bateauJ? I7COVÏNA partira mar-

di 11 janv. pour Dardanelles, Gavalla,
SaloniqueA^olo, Le Pirée, Parias, Gorfou,
Valona,Brindisi, Bari etTrieste.
Le bateau MAR€PNMJECJK partira

mercredi 12 janv. pour Coustardza,Varna
et Bourgas.
Le bateau M1СMA X partira same-

di 15 Janvier (Ligne de luxe) pour Pi-
rée, Gorfou, Brindisi, Venise et Trieste
(Voie Canal de Corinthe).

Le bateau TAROÏj partira
lundi 17 janvier pour Dardanelles,
Smyrne, Rhodes, Adalia, Limassol, Lar-
naca, Mersine, Alexandrette, Tripoli,
Beyrouth, Gaiffa, Jaffa, Port-Saïd et Aie-
xandrie.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence générale du Lloyd
Triestain, Galata, Moumhahé.Téléphone
Téra 2127.

Navigation Pars talion
Le paquebot-poste АМСАЖЯА,с

G. Goutzoucos jaugean fc 15000 tonnes* rk
te-sse 16 nœuds, télégraphie sans fil, ййи
bines confortables pour 150 passagers ей
Ire et 2me classes ainsi que places eou^
vertes pour 300 passagers de 3me claes©P

partira de Quais de Gaiata, le vendredi 7
Janvier à Ю h. a. m. dbacteraenf
pour Mételin, Smyrne, Chio et îQ Pirée»
Durée du trajet ConsTpie-Smyme 24 bà

» » « Pirée 48 il.
acceptant marchandises et passagers pour
Crète, Alexandrie, Port-'Said, Volo, Saio®
nique, Gavalla et Lemnos.
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser à M. N. E. Triandafyliôu, Gale La.
Ketcheoglou han, No 1.

Navigation à Vapeur loniemie
G. Yarmoulato Frères
Conslanlinople-Roumanie

Le b'iteau ЖЕRUA IjIjINIA quit-
tera notre port le jeudi 6 janvier à 10 h.
m. directement pour Constantza, ac-

ceptant des passagers de ire, 2o et 3e
cl. et des marchandises.
S'adresser aux Agents Généraux,

MM.St. Tjélépidès & Th. Siafilopalis,
Gaiata,Merkez Rihtim han,(rez-de-chaus-
sée).No 24 Tél. Péra 854.

LLOYD ROYAL BELGE,
S.A. (Anvers)

Le bateau à vapeur UMlEM pro-
venant d'Anvers,- Rotterdam, HambOEdgG
Tunis, Sfax, Alexandrie, Pirée, Saloni-fy-?'
et Smyrne est attendu vers le 10 dû mois
crt. à notre port. Sitôt son déchargement;
partira pour Bourgas, Varna, et Gens*
tanlza en acceptant des marchandises.
Pour toutes informations s 'adresser à

VLM Theodoridi et Со. C' ut T'-Vbn
2tne étage. Télénhone Péra iggftf;

Maison Maritime
Chr. Basiotli

ATTENDUS :

s[sMANDEEY est attendu de New-
York le lundi В janvier (n s.) avec cargai-
son générale et partira le 5 janvier
(n.s.) pour Alexandrie et L'Afrique du Sud
en acceptant des marchandises.
sis CMESTEM VAIjIjEYest at-

tendu ici d'Anvers et Marseille.vers le 1er
janvier (n.s.) et partira pour Constanlza
et Galatz au retour acceptera des mar-
chandises pour Anvers, Amsterdam et
Rotterdam et éventuellement Hambourg.
JPour plus amples renseignements s a-

dresser à l'Agence Maritime Chr. G . Ba-
siotti Maritime Han No 1 Quais Galata.
Péra 1831.

Laster, Silbermann est Cié
. (Département Maritime)

Service régulier entre Aiwers-Consian-
tinople Mer Noire et retour.

Le bateau MOSSUM sous pavillon
hollandais actuellement en notre port»
partira après déchargement le 6 crt. pou?'
Bourgas, Varna Constanza, Poti et Betoum
A son retour de la mer Noire, il chargera
pour Messine, Anvers, IlottеЬскзm,Am ster-
dam et les ports de la Baltique.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'Agence Maritime Laster, Silbermann el
Cie, Tchinili Rihtim han, No 13-15. Télé*
phone Péra 641.

Le bateaua TMEOTOROS soas
pavillon hellène est attendu en notre
port vers le 2 janvier avec des marehan-
dises diverse^|èt partira mardi 4 janvier
directement pour Mars iile, acceptant dies
marchandises el passagers de 1er, 2m© et
3me classes.
Pour tous renseignements s'âdressef

à MM. Papaioannou et ZaocaTtchiniEo.£h-
tim Han Ne 2, Tél. Péra 2359.

Le sis WIIEEEÏNG-MOEI) ar-
rivant de la mer Noire, quittera notre
port vers le 6 crt. pour New-York acccp •

tant des marchandises pour cette desti-
nation.
Pour plus amples renseignements s'a-

Iresser à i'Agence American Black Sea
Steamship Corporation, [Merkez Rihtim
Han. 3e étage No 21, 22, 23, 29. Galata,
Tél. Péra 2047.

Agence Maritime
Theodoridi et Со

Le bateau à vapeur TIG-RE, prove-
nant de Marseille, Pirée, Salonique et

Smyrne est incessamment attendu à notre
port.
Le bateau à vapeur MEWTOR pro-

venant de Marseille, Pirée, Salonique et

Smyrne est attendu aujourd'hui en
notre port.
Messieurs les détenteurs des connaisse-

menls sont priés de se présenter à temps
auprès de l'Agence Théodoridi et Cie,
Uouteaux Han, ?e élage, No 6, Galata,
Téléphone Péra 2884-

Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce

Ligne Régulière Consiple-Marseille
Le paquebot-poste NAXO& est
rrivé de Marseille et partira' des
Quais de Galata le samedi 8 Janvier
2 h.p. m. pour Marseille, ton-

chant Smyrne et le Pirée, at acceptant-
des passagers de 1ère, 2ème et Sèmeclas-
sts, des marchandises pour ces destina-
tiens et pour New-York.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agents Généraux de la Compagnie,
MM. Pandeli frères et C. A. An'oniadi,
Galata, Orner Abid han, second étage, Te-
léph. Pérai3?0. Pour les billets de Sème
classe s'adresser à MM. Moïse Шпале!
Phaliron Han,No 15 Gala ta.R< z de-ehaus-
sèe Téléph.: Péra l?9.

Par ordre du directeur de la Remonte

ARMÉE BRITANNIQUE
Messieurs TOPLSS & HARDIMG

ordonné de vendre aux

ENCHÈRE S
Saos réserve

AlOh.a. m. jeudi 6 Janvier 1X21

à TAXIM
Gumueh-Souyou

à côté du 82e hôfritaS général
25 Chevaux

de mouture et de transport
et de 25 Mulets

tous à vendre sans garantie
Pour autres informations s'adres-

ser aux chargés des enchères.
Moskof Han

vis-à-vis de la Douane
GALATA

Cognac "SÂUVION„ Vins de Bourgogne "LABOURE ROI,, Champagne "MERCIER-ROGER
CONSTANT. PRELGRENZO

ff
A gent-Général-Dépositaire

Bereket han 1er étage.— TELEPHONE : Péra 2824.
La Maison

*

possède un grand stock de Vins De Luzo
doiit

et Champagne
« Charles Heidsick» elle est seule dépositaire, -

Le bateau VENEfiERGS de la Navi-
galion Lesviakï Siffléо Frères к ècîai-
rage électrique partira des quais de Sir-
kedji le samedi 8 janvier 1021 poar
Gonstantza,et Galatz acceptant des passa-
gers et marchandises.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents généraux Mrs Mine
couliFrères, Stavropoulo han 1er Et. Tel.-
Péra 111.

^

Compagnie Russe de Navigation
à Vapeur et de Commerce

Le bateau TROU'WOM■ capitaine
Kalinine, partira Me creii 5 Janvier à
midi des quais ce Stamboul pour Bar»
danelles, Smyrne, Ghio, Adaiia, Mersine,
Alexandrette, Tripoli, Beyrouth, Gaffa,
Jaffa, Port-Said et Alexandr e; @a sce-ep^
tant des passagers et marchandises,
Pour frets et passagers s'adresser à

l'Agnnce Principale de la Сотра.ащ©,....'Russe de Navigation à Vapeur etaYConr-
'

merce, Galata, Tchinili Rihtim Ilan, (r©2>
de-chaussée).



LE BOSPHORE

I

Des dizaines de milliers de
médecins prescrivent aux ma-
lades le Kalefluid D. Ka-
lemîeiieîbU) (l'extrait de

glandes séminales) pour puri-
fier l'organisme de l'acide

urique qui cause la plupart
des maladies comme: neu-

rasihénie, névralgie, faiblesse

générale, décrépitude séniie,
anémie, chlorose, impuis-
saisce^ maux de tête, in-
somme, consomption,
dartres, boutons, eczéma, la

perte des cheveux, etc., et

pour fortifier l'organis-
me et reconstituer ses

forces pendant et après
toutes maladies, opéra-
tions, couches, hémorragies,
blessures et grandes fatigues,
qui est en vente dans toutes
les grandes pharmacies et

drogueries et à notre Dépôt
général rue de Brousse, 23,
appart. 2 Péra,
Prix du flacon 225 Pias-

très»

Gratuitement ГеЦГГа
brochure avec les observa-
tions des médecins en langues
française, anglaise, armé-
nienne, turque, arabe.

оШяЖЕ
Triandaphyllos M. Phouphas
Yeni-Han, Galata-Fermenedjiler

Gonsjple, le 27 décembre 1920.

M.
J'ai Hionneur de porter à votre con-

naissance que je viens d'être nommé, en
vertu d 'une procuration légalisée en date
éa 18 décembre 1920, agent général
pour Constantinople et ses environs de la

'Compagnie Anonyme d'Assurances et de

Réassurances,

"L'ÉQUITABLE DE PARIS"
dont le Siège Social est à Paris, 47 Ave-
пае de l 'Opéra, avec pleins pouvoirs de
souscrire en son nom des risquas contre
t'incendie et de signer à cet effet toutes

quittances, polices et autres pièces, d'en-
cais-fev las primes et de régler tout sinis-

tre.
Tous les actes engageant la susdite

Compagnie devront pour être valables,
être signés par moi ou par mon Directeur
de la branche Assurances, Monsieur AL-
PI-IO' ENDAS, qui signera par procu-

.. suivant specimen de signature ci-

En vous priant d'en prendre note et de
m'honorer de vos ordres, je vous pré-
sente M mes salutations les plus
distinguées.

Th. Phouphas
M. ALPHONSE ENDAS signera :

P.P TRIANDAPHYL-
LOS M. PHOUPHAS

ALPHONSE ENDAS

Les 2 miracles
Он a sur commandes

avec 750 Piastres pardessus
20 JLIcfs un costume chez les

marchands tailleurs

t. I1H ET C IE
Slrkédji. Erzeroum Ilan 2me étage

Ne 13, 14, 15. Téléphone Stamboul 637

Vis-à-vis la Poste Ottomane.

SUREAU SUISSE D'ASSURANCE

Burkhard Gantenbein

SOCIÉTÉ "LES
AFFRÉTEURS-RÉUNIS

JERN STERIV, /Ldminislraieur-Eirecteиг
SIÈGE SOCIAL : 15 Rue Scribe, Paris

TONNES TONNES

UELVET1A
GALATA, Buyuk Tunnel Han 23i6

Téléphone Péra 678
Toutes branches

d'Assurances

Gérant DJEMIL SSOL'FFS avocat

Titan. . 8000
Eole 5500
Flore 5500
Edouard Shâki .... 6000
Jupiter ». 6000
Olympe 8000
Jean Stern 7000
Bacchus 7000
Silène 7000
Phœbus 7000
Andrée 6600
Vulcain 6000
Cérès 5500
Hercule 5000
Junon. 4500
Pomone 3300
Labor 3300
Ars 3300
Nérée 3000
Vénus 3000
Libertas 3000
Bellone 2200

services réguliers Angleterre, Hollande, Belgique et France
SUR L 'ORIENT ET VICE-VERSA

Départs bi-mensuels de Galatz et Constantinople sur

Marseille, Bordeaux, Nantes, Anvers 5 Htill

par cargo-boats de Ire classe
Pour frets et renseignements s'adresser à l'agence générale de la

LIGNE FRANÇAISE DU LEVANT

Société "Les Affréteurs Réunis"
Quais de Galata Merkez-Rihtim Han. 2e Etage. Télép, 64 Péra

FONDEE EN 1705
Fournisseurs de TAmirauté Britannique., du Ministère de

la Guerre, Ministère de l'Inde
Agents Généraux pour les Colonies, H.M.O.W., L.C.C., et

Les Baléares. . . . . 1800
Industria 1800
Mongibello 1500
Apollon 1400
Gloria 1400
Maréchal Focli .... 1000
Mars 1000
Mont Saint-Clair . . . 1000
Eros 1000
Sahara 1000
Nice ,750
Diane 750
Maréchal Joffre. . . . 600
Gaulois 600
Victoria 600
Gugnemeer 400
Nouveau Conseil . . . 350
Mayenne 350
Ville d'Arzew .... 30q
Espéranto 30q
Pan 300
Jeanne Antoinette . . . 25q

La. plus ancienne Fabrique de Coffres-Forts du monde
Londres E. C. 1

Grand asssortiment en stock à Constantinoplc chez
MAURICE M A R С US

Représentent exclusif pour la Turquie et i'Asie-Mineure
Constantinople, Galata: Tchinili-Pihtim Han N0 1, 6, 18 Tél. Péra 76

Le siècle de la vitesse
Le record en AVION réalisé par Sadi Leeointe.
Le record à la machine à écrire réalisé par

Le 25 Octobre 1920, à New-York au concours international
le vainqueur, George Hossfeld, sur une machine Urcderwood a

écrit 131 mots nets par minute.
A quoi sert une machine qui ne répoild pas à la vitesse des

doigts du dactylographe ?

Seuls agen ts : S. P. 1. — Téléphone Péra 1761

Seuls vepi'êsentants :

AMERICAN FOREIGN TRADE CORPORATION
Sirkedjl, Péra, NIchantache

A
и

Rien qu'à raison de

k

'

Ltqs. la façon
la plus soignée

et la coupe la plus mo-

derne chez le Marchand
TAILLEUR DE PARIS :

F

N
r

E

Tissus défiant toute
concurrence

Paletots Réclame
sur mesure

XAqs

Appartement Damadian
au coin d'Asmali-Mesdjid

Gd'Rue de Péra

ETRENNES UTILES
Accoure& totès

Imperméables anglais
Pantoufles anglaises

Renommée parfumerie Vivifie
Chocolats et IVlilk caramels.

En détail PRIX DE FABRIQUE
pour tous les articles

Maison de Commission et d'Assurances
О ОLASSï Frères

GALATA
Rue KnrekdjUer Caracachoglou han

Téléphone Péra 1702 =

Avis
1.— Il est rappelé au public que sous

la proclamation du Commandant Militaire
tous les meetings politiques de n'importe
quel caractère sont défendus.
2.— La Rolice a reçu les instructions

pour appliquer cet ordre ; aussi toutes les

personnes coupables d'avoir agi contre cet
ordre seront punie.
3.— Les leaders des partis politiquese

de toutes les nations sont priés de faire
connaître à leurs adhérents l'important},
de cet ordre.
4.— Les journaux publiant des avis de

meetings seront punis d'une amende.

Signé ; G. BALLARD
Golonel Président de la Commission

de la Police Interalliée

'■1 Nouvel institut
hygiénique de beauté

Massage faciale, massage
électrique, manucure, pédicure
Spécialiste pour les soins de la

chevelure. Grand'Rue de Péra,
Passage d'Anatdlie No 18

La Commission franco-russe des mar-

chandises statuera :

Le Mercredi 5 Janvier à 14 h. 15 à la
Capitainerie Française du Port (quai de
Sirkedjl) sur les cargaisons des \
Dichlao, Trouver, Witlim, Roumian-

Izcff, Wlcidimir, Askold.
Les personnes qui auraient des reven-

dications à présenter relatives aux. mar-
chandises chargées sur ces bâtiments de-
vront faire valoir leurs droits devant la
Commission en réduisant les connaisse-
ments et titres réguliers de propriété.
Toute réclamation relative à ces bâ-

timents produite postérieurement au 5
janvier sera considérée comme nulle et
non avenue.

Le Commissaire en Chef
de Ire classe A L В Y

Président de la Commis-
sion des Marchandises
Commissaire d'Escadre

CHOCOLAT ehe# :

PERBO \T й'£аз *го^°
Lïlliy \ Rye voïvoda

No 3
GALATA

SЖ¥CCt13 SOCIAI : S'Y, .Rue-de Richelieu, Paris Ulf
Direction particulière pour l'Orient àConslanlmople Rue Cara-Mousiafa, Ш|

Ali Ekber Ilan Galata.

!M. Joîfredy & Golassi, Directeurs M. N. KaraiÛkoU, Gérant. Щ
La plus ancienne et la plus importante Compagnie d'Assurances Françaises ffli

Grâce à ses vastes limites, cette Compagnie peut couvrir les sommes les plus élevées
n'importe quelle catégorie de risques.

л

On demande des Agents acquisiteurs et de bons courtiers

Ж
Щ

Lon-ARRUjKJLE, SMITH ifc Со JLtdof IEOY&S de
dres Consortium de Compagnies Maritimes Anglaises.
Assurance sMaritlmes et terrestres de tous genres à des conditions

excessivement avantageuses.
Agents Généraux pour tout l'Orient :

MM. JOFFRE!)Y & GOLASSI

JШ
m
m
Ш
il
mr
wk

Vous risquez votre
santé en vous a-
dressant D 'importé
eù...

Pour ARTICLE D'HY-
GIÈNE en caoutchouc-sole

indéchirable allez directement
au seul dépôt spécial de moyens de

préservation intime.

Succursale de la maison parisienn
PÉRÂ, Place du Tunnel, No го

Entrée par la rue Zurnbul

Demandez le catalogue illustré gratirij:

Société AiTorLyiiie
CAP11AL entièrement versé Drms 43 000,000

Siège Social : ATHÈNES
Adresse Télégraphique : « ATHENIENNE »

SUCCURSALES ET AGENCES
ENGRÈCE ; Le Pirée, Saloniqne, Pairas, Janina, Volo, Agrinion,

Larissa, Cavalla, Calamata, Tripolitza, Chio, Samos,
Valhy et Carlovassi, Lemnos, Castro, Métélin, Syrie, La
Canée, Candie, Rethymno. Chalcis, Argosloli.

A SMYRNE :

EN TURQUIE ; Constantinople (Galata et Stamboul)
ENEGNJPTE ; Alexandrie, Le Caire. Porl-Said.
EN ANGE^ TERRE;Londres, N- 82 Fenchurch Street,Manchester
A CHYJPRF ; L imassol, Nicossie.

SjÙ Manque d 'Athènes fait toutes les opérations de Banque
telles que : Escompte d'effets de Gommerce et deBauqne. Avances sur

sur Titres, Marchandises Encaissements simples et documentaire*
tous les Pays, Emission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et
circulaires. Ouverture d'accréditifs simples et documentaires. Ouverture
de Comptes Courants simples et garantis. Garde de Tfires à de prix avan-

tageux. Locatiion de Coffres-Forts de toutes dimensions à de conditions

avantageuses pour le Public. Achat et Vente de Devises et monnaies
étrangères.

La Banque d'Athènes fournit des renseignements commerciaux.
La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Comptes de Dépôts à

Vue et à Echéance fixe.
Service spécial de Caisse d'Epargne.

m
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M
m
m
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I
no manquez pas de visiter le

Marofiand кMeubles
ИЕ1

GALATA

Tophcmé. Rue Luledjl Hendek
où vous trouverez uu riche assorti-
ment de meubles modernes meil-
leurs prix que partout ailleurs.

STAPHYDINA
STAPHYDINA

STAPHYDINA
La boisson idéale préparée avec

de pur raisin et d'anis naturel.
Produit spécial de la fabrique

renommée M. Zarokosta.
L'apéritif du jour.

En vente dans les meilleures épi-
ceries.Dépositaire exclusive :

Maison «L'AURORE»
Galata-Sérai No 6 Tél. Péra 2169

AVIS
Le 15 Janvier à 15 heures achat par la.

Sous-Intendance de Messadet han de
5.000 quintaux d'avoine.

Dr ÛRPHÂNIDÈS
de l'Université de Paris,

Maladies vénériennes
et syphilitiques

Injections 606-914 absolument
indolores

ЗУ& Grand'Rue de ï*éra

I B2LS I
| CONSTRUCTION j
S Eug. Eugénidès & Со jj
% Spécialité bois suédois et bois de ®

chêne. ф

щ Dépôt : Fener, Corne d'Or, Té- Ц-Ф léphone Stamboul 1061.

% Direction : Galata, Hudavendi- |
Ф ghiar Han No 70-74. ф
{iï Téléphone P. 310-811.

Offres et Demande;
Grand dépôt de clurlion

Grande Maison de Bonneterie

CONSTANTIN ZANNIS

Dépositaire exclusif

des Fabriques Anglaises

Stamboul, Kalirljoglou Han 71-74

Tél. Stamboul 2499

VENTE EXCLUSIVEMENT EN GROS

1.— H est absolument défendu aux su-

jets russes de vendre ou de mettre en

gage ou de disposer tout autrement les

articles et habits, propriétés du Gouver-

nement Britannique, marque «W.D.», se

trouvant actuellement en leur possession.
2.— Aucune personne n'est autorisée à

acheter, à accepter en gage, ou d'en dis-

poser autrement les articles en questions.
3.— Les auteurs des infractions contre

le paragraphe (2), ci-dessus, auront leurs

articles confisqués et une punition sera

infligée aux délinquants.
Signé : C.BALLARD,Colonel.
Président de la Commission

3 delà Polie© Interalliée.

Compagnie d 'Assurances SSf.j
étrangère, très sérieuse s'instaliant nou-

vellement au Levant chercheAgents our

Constantinople;sont préférés ceux s'étant
déjà occupés de celte branche. S'adreetser
Mr Z. Boîte Postale 33. Athènes — 6092-

situe
Gourou

tchechmé esi à louer entier cù sépa*v
ment. S'adresser à Aziz bey, Galata*, M.
noukian han, 3

AlflfîPf v ' lSt' e dépôt au centre du cou,
lUUol merce près de Douane é

Stamboul. S'adresser Mahmudié han 7p :

Sirdédji, Téiéph. Stamboul 1PJ5.
6154 3

i Jeune homme ,

| turque, employé précédemment daru
diverses admiuistrationsdemande emplc
S'adresser offres au journal sous D.—Clé

pTnfPtQPIir ionHue pratique, donne
S i UlydcuU) çons français ou angla
Méthode" lapide. S'adresser au jour-
sous «Professeur». 6133

travaillant dans grat l
établissement fina-

cier très au courant des affaires connai
sant bien le français, l'allemand et la:
gues du pays amsi que la correspoi
dance française et la comptabilité te,

ayant bonne pratique cherche place dans
établissement ou maison sérieuse. Réf
rences et garanties de premier ord:
Offres au Journal sous R.E. 20 (613: )

1 grande chambre rich ment
meublée spacieuse ave

- éfectri-
cité téléphone bel étage avec ou sans

pension S'adresser Péra Rue Yériiénidu
No8. appt. No 7 à côté de l'Union Frai -

çaise Tél. Péra 111Э. (611

AlfirtOr 1 Dépôts couverts, h
iUUui Charbon; au bord de la mer

à KuleJi iTchen$elkeuy), situation su-

perba avec échelle particulière. S'adre ;-

ser G. Mica Fils, Grand'Rue de Galata.g
6112

un ou deua chambres me t -

blées, indispensables solid.
références. S'adresser de Ц à 5 h. a.u

Péra, Parmak-Kapou, Neoum Pacha h n

No 4.

grande 'maiso
22 chambr <

avec dépendance, très grand jardin e;

tourè de murs, puits, bain, sise à Kizii
Toprak. S'adresser ^zbazian, Régie han
Stamboul. 6016

A vendre ou à louer
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R.-L. STEVENSON

L'ILE AU TRÉSOR
Roman d'aventures

Traduit de Vanglais
Par

THÉO VARCET

VI

Les papiers du capitaine

Le docteur leva les cachets avec pré-
caution, et alors apparut le plan d'une

île, avec- latitude et longitude, profon-
oeors, noms des collines, baies, passes,
et tous les renseignements nécessaires

pour amener ua navire sur ses côtes à un

mouillage sûr. Elle avait environ ncu'
milles de long sur cinq de large, figurant,
pour ainsi dire, un gros dragon debout, e t

offrait deux mouillages bien abrités, et,
dans la partie centrale, Une colline appe-
lée la Longue-Vue.
Il y avait plusieurs annotations, d'une

date postérieure, principalement trois
croix à l'encre rouge, deux dans la partie
nord de l'île, une au sud=ouest, et, à côté
de cette dernière, de la même encre rouge
t en caractères petits et nets, très diffé-
rents de l'écriture mal assurée du capi-
taine ces mots ;

Le gros du trésor ici.
Au verso la môme main avait tracé cet-

te instruction complémentaire :

Grand arbre, sommet de la Longue-
Vue, pointant vers le N. N. E. quart
N.

Ile du Squelette, E. S. E. quart TE

Dix pieds.
L'argent en barre est dans la cache du

nord. Vous la trouverez dans la direc-
lion du mamelon est, dix brasses au no-

cher sud du rocher en face.
Les armes sont faciles à trouver, dans

la colline de sable, à la pointe N. du cap.
de la baie nord, pointant à l'E. et quart
N.

J. F.

C'était tout ; mais quelque bref et,pour

moi, incompréhensible que fût le docu-

ment, le squire et le Dr Livesey en furent

enchantés.
— Livesey, dit le squiie, vous allez

tout de suite laisser votre misérable

clientèle.

Demain je pars pour Bristol. Eu trois

semaines — trois semaines non ; deux

semaines, dix jours, —- nous aurons le

meilleur bateau, monsieur, et la crème des

équipages d'Angleterre.
Hawkins sera mousse. Vous ferez un

fameux mousse, Hawkins. Vous, Livesey,
êtes le docteur du navire. Je suis l'ami-

ral. Nous prendrons 'Redruth. Joyce et
rtunter.

Nous aurons vents favorables, traver-

sée rapide, pas la moindre difficulté à

trouver l'endroit, et de l'argent à ne pas
savoir qu'en faire et à le jeter pur les fe-

nôtres.
— Trelawney, dit le docteur, j'irai

avec vous ; et je vous garantis que je
ferai honneur à l'entreprise, et Jim aussi.

Il n'y a qu'un seul homme dont j'aie
peur.

— Et qui ôst-ce ? Nommez le chien,
monsieur !

— Vous, répliqua le docteur ; car vous

ne savez pas voug taire. Nous ne sommes

pas les seuls à connaître l'existence de

ces papiers.
Ces individus qui attaquèrent l'auberge

cette nuit — de hardis gredins — et les

autres restés à bord du lougre, et d'au-
très encore, je suppese, pas bien loin d'i-

ci, passeront à travers tout pour avoir cet

argent.
Aucun de nous ne doit rester seul jus-

qu'à ce que nous prenions la mer.

Jim et moi serons ensemble.

Vous prendrez Joyce et rtunter pour
aller à Bristol, et à aucun moment nul ne

doit souffler mot de ce que nous avons

découvert.

— Livesey , vouz avez toujours
raison.

Je serai muet comme la tombe.

DEUXIEME PARTIE

Le Maître - Coq
VII

Je vais à Bristol

Il se passa plus de temps que le squire
ne l'avait prévu avant que nous fussions

prêts à appareiller, et nul de nos pre- j
miers plans — pas même celui du Dr Li~ i
vesey, de me garder auprès de lui — ne j
put être suivi.
Le docteur dut aller à Londres pour •

trouver un médecin à qui confier sa;
clientèle : le squire était fort occupé à j
Bristol : et je vivais au château sous la

garde du vieuxiledruth, Je garde-chasse,
quasi-prisonnier, mais plein de songes
maritimes et des plus charmants avant-

goûts d'ites lointaines et d'aventures. Je
méditais des heures entières sur la carte,
dont je me rappelais nettement les
détails.

Assis au C'in du feu dans Fa chambre
de l'intendant, j'abordais cette ile, en im&~

gination, par tous les côtés possibles:
j'explorais toute sa superficie : je gra-
vissais mille fois cette haute colline

appelée la Longue-Vue et découvrais de
son sommet des paysages merveilleux et

variés.

Quelquefois'l'île était pleine de sauva-

ges qu'il nous -fallait combattre ; quel-
quefoispeuplée d'animaux féroces qui nous
poursuivaient : mais dans tous mes rêves
je n'imaginai rien d'aussi étrange et

tragique que mes véritables aventu-

res.

Les semaines passaient ainsi, quand,
un beau jour, arriva une lettre adressée

au docteur Livesey, avec cette mention ;

« A ouvrir, en cas d'absence, par Тот

Redruth ou le jeune Hawkins ». Obéissant

a cet ordre, nous trouvâmes, ou plutôt je
trouvai — car le garde-chasse ne savait

guère lire que l'imprimé — ces impor-
tunes nouvelles ;

« Auberge de la Vieille Ancre.

« Bristol 1er mars 17...
« Cher Livesey,

« Ne sachant si vous êtes au château

ou encore à Londres, je vous écris en

double à ces deux endroits.

« Le navire est acheté et équipé.
Il est à l'ancre, prêt à appareiller.Vous

ne pouvez "imaginer une goélette plus
maniable — un entant la dirigerait —

deux cents tonnes ; son nom ; VHispanio-
la.

« Je l'ai eue par l'intermédiaii e de mon

vieil ami Blandiy, qui s'est conduit сот-

me le plus surprenant des braves cœurs.

Cet admirable garçon se dévoua littérale-

ment à mes intérêts, et je puis dire que
chacun à Bristol en fit autant dès qu'on
eut vent du port veis lequel nous cinglons
—je veux dire le trésor. »

— Redruth, dis-jo, interrompant ma

lecture, le Dr Livesey n'aimera pas cel ,

Le squire a parlé.
I — Eh bien, n'en a-t-il pas le droit ?
:

grommela le garde-chasse. Ce serait du

joli si le squire devait se taire pour le D

Livesey, il me semble,

j Sur quoi j'abandonnai tout commenta -

re, et continuai de lire :

« Blandiy lui-même dénicha cette HL~

paniola, et par une admirable tactiqu ■

: réussit à l'avoir pour un morceau de

pain.
Il y a dans Bristol une catégorie da

gens énormément prévenus contre Blan-

dly.
j lis ne craignent pas d'affirmer que
cette honnête créature ferait tout pour
de l'argent, que YHispaniola lui apparte-

, nait, et qu'il me la vendit absurdemerN
cher — les plus évidentes calomnies.Nu ,

| en tout cas, n'ose nier les mérites du na"

; vire.

(à suivre)


